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QUOTmIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

La. XXXe Conférence de l'Union Interparlementaire -LB dBbat d'hiBr sur IBs quBstions socialBs 
- . 

Une femme passa. ... --LP~ pnsi-;nnt!=; attardé~ dt~eouvrirent clans la 
nuit <l'uvant-hier rue Sulukule, à Topknp1 un 
hon1n1eo affais~é ~ur le pas d'une port1•.()n avi_!-ia 
la pola•('. Le u1~~~é f'~l un Ct~rta1n ~alnhetlln, 
dc1neurnnt au No lO'i de c~ette rue. 11 a eu 
à priue la rorce de 1nur1nurer, tandi:o. qu'on 
1~ trnn~portait à 1110pital liurehu : 

- Kcçel'ili i'lustufa m'a frappé. 

Dépêches des Agences et Particulières 
Les grandes assises de BenèvE -
L'Afghanistan à la S. D. ft. 

La &hinE s'oppose à la vente 
du thBmin dB fEr dB l'Est chinois 

Hors de la démocratie et de la liberté, dit Halil bey, L'a.rrc~"1~ur qui a étê arrl}tf> et idcntif1é, de­
n1cure t.>n t.>ffl't H .Kt•c:cciler. Les deux ho1n-
1ncs a\"aJ.lHIL élt! lung1e1nps n11li15 et étaient 
IJrouillé.s depuis u11 Ct!rLain ternp8 pour une 
1.1uestion df' renune. 

Genève, 28.- L'Assemblée de la Elle réclame le respect 
S.D.N. s'est exprimée hier à l'unani- de son droit d'option 
mité en faveur de l'entrée de I' Af-

Nankin, 28.- Le gouvernement chl-------il n'est point de salut pour la civilisation t ghanistan à la S. D. N. Poui· vivre autan • nois ne reconnaîtra pas 1a vente du 

Z • chemin de fer de l'Est chinois. Dans 
que a,ro aga. Genève, 27. - (Ak~am) Les débats une protestation qui sera formulée à 

La · • 1·11 · t c r· · . . au Conseil de la S. O. N. ont été clô- 'f Ainsi l[UC l'obsPJ'l'ait fort judicieu- iouru•• ' 1 or, u • on orence intH· yana coupable de la cil'1!isatio11 111cca- Ln moulage de la 1.io et uu ""'li' ile Zaro . 
1 

• t d ff ét ce propos, i rappellera que les traités 
Varl~1ncntaire, a ~tti aU!!orbûe à peu près , d 1 · 1 1 1·1 làl tur~s Le m ms re es a aires ran-

senient ces jouri:.~t·i 4.\l11net Sükrü bey totall!tnent par le!\ 4uestion~ !:lociale~. rrn• nique. le 1Jei•eloppe111enl i11co11~idtrt• e ~gu ( er·t>i t' 1\ y'~ CjUtl que:3 lllUI~ ù a . topl ·, "' • garantissaient à la Chine un droit 
dans le Nilliyet et la Turquie, pour que question politique, d'ailleurs importante /'ùulu>lrie de>Sühe frs cœurs d menace : 1~~: ~10~~~';u" .~:,1~~:':I. ~'.~,~~:~ne. epu•• 'tu•. 1 gères Tevfik Ru~tu ~ey, quitte de- préférentiel, en cas de vente de la 
la Conftlren('e inter11arlemcntairc qui celle ùes capitulations en Egypte n'a été la cwilio<llion. le prabteme du cluima-' Uu lit •ous le. moutaw:• cette in,s,.ription. main Genève p.>ur arriver lundi ma- ligne et qu'elle ne peut y renoncer. 

11osée q'l'inl'ide111n1ent. Da1111 la matinée on a f ~Pour ,·1vre au::is1 lon~te111p~ 4ue :t.:a~o agd. tin à lstanbt!I. 1 
tient actuellemt'nl ses ussi~es à Istan· entmùu M. Jean Debsky, sur les cau,e• du ge se pose de /aro11 très di//c!re11/e tans 11 faut tra\'aitler tians ue• oondmons d hygie· Une note conçue dans ce sens sera 

chûmave <lanli le inonde. / · · · a ·• L t' d 1 S bul nuisHO donnt'r 1~ n1a:\.in1u1n de les pays industriels et lfOllS es pays ne. iiHgner sa llOUfl'ltUrt• 'il\'re . u grunu air.• a quos ion D :1 arro .• _ adressé.e ces jours-ci aux gouverne~ 
r L'orateur relève notam1nonl que f l'ne liste est unnt•xt>e à cette iu~1·r1puon 11 Il U " 

rendement, 11 faut tfuo les déléguéo tle l'amélioration enregistrée ces temps ug1icol~s. D~s sa/11/io11s progr,,ssives di - où •ont rnscrits le• nwnus ra .. oris ue notre L'oXpOSD dU b:iron ;alD.IS.I.·· Un ments rntéressés. 
toutes l!'s natiO'IS représentent un ré· derniers au point de vue du <'hômap;e /t'r<'llll'S .Will donc nécessaires. llathu•«lem <il'funt. Il Il Il K Les questions encore 
gimo parlementair~ ide11tiquP. CertPs, est accidentelle et s'explique par le 1 L•l ll1Ô"1tl thèmo est ùél'eloppé par ~l Bi'ren· r :1 "Dntrob:indo dos stupof1':ints dlS"DUrs dB n. B:irthou en suspen"' 
les d~légué~ ù'un grand nombre tl'E· d(ifie1t dos générations issues tle la !(er (1"1-:11u•e). U11 Il Il Il Il Il Il Il u 11 " 
tut~ se trouvant aujourd'hui Il. Istan- guerre. L'orateur rappelle qu'un Jll'0· .". 

1nier p1·ojet poul' la réduction cJes La .éani~e de l'uprè1:1-n1IJi débute par un 
bul représentent tous leur parlement heures du travail était à l'ordre ciu expo'c ùc :U.l.!ena'"y (Frnnro) qui pose en 
respeclif. ~lais le parlement français i·our de '.a Conférence du Travail. Par !'evue le< rt•mètlc" proposés. On enll•nd tour 

. , . , • ll tour :\l.~l. Ben H.1\og (Grande-BrctagnC'), 
et le parlement uulgare, depuis 1 av1'- su1to de 1 abste11tio~1 du ,groupo pa, Rolland (~'raiwc), Hanzek (Yougo,lavir), 1';· 
nement au µournir du C'abinet (;ueor· tronnal. la co1111111ss1011 d étude cons- lich"en (Danemark). Pui• ta parole r•t donrn•e 

· · · ·i d ê · tituée t\ cet effet a prt'senté un projet à ~lohamme<1 Hassan bey (Egypte). 
gmeff, s'msp.irent-1 s c• 1~ mes ~rm_-1 trop étendu et qui n'a pas trouvé le j Les capitulations obstacle 
e1p~s . e~sont1els do representauon ~ 4 uorum. nécessaire. La Conféren~e a au progrès social' en Egypte 
Les dd1lgu1-s de "~• deu: pays peu-

1 

adopté finalement une motton d'aiour-1 . 
vent-ils parler avec la même autorité noment. Il est intéressant de noter L'orateur souligne 4ue ~e problème 

à 1 , , f' . , ., Ju•t u'à l'anr~s- toutefois obscr1·0 ~I. Dcuskv qu 11 Je du chômago de la ieunesse se pose 
a von e1 ence . " 1 r '· ' . . ·' . . l' 1 C'Jst donc llar . seul déli·gué patro11al qui ait pris part a»ez peu en 'gyp e. • 

guerre, tous le< parlPments éta1e1.1t ll aux travaux de la Commission. M. ~li· solidarité interuationale que _le gou­
peu JH'à" identi4ues. lis "Ollôtttua1u1~t ('haPlis (Italie). a suggéré de poser Je verneme.nt égyptien ~fixé un age Sl'O· 
l'appareil législatif do la démocrntie pri111·ipe de la réduction des lieurcs la1re obl1gato1re. el rr>glement~. l_a du· 
libérale. Le8 tliflérents partis s'ap- li<' travail dans une convention gonu· réo et les <'011~1l!ons du travail lies 
puyanl sur les différentes classes raie, on s'o11 remettant à des régie· lemmes et ùes ieunes gens. 

. meuts 111ternat1011aux pour son apµli- ,lfms les et/arts du gouvernement 

(l.irt' /a suifL• en /è111t• puqe c11/. 6) 

La police a arrêtt• six inUividt1:-1 prt~vcnui:; 
ùe controhandc tle.s HlUpêflants. 

Ello a tlcCOU\'L'rt dans la ina1son tlJ Jluscyin 
à Ft!rik1Jy i>.5UO lulos d'héroîuc el 7 k1lo:'I <le 
hnchisrll nu do1nil!lll:! du cdtè<lji CAhil, a Ka­
i: in1 pacha. 

Le:-.1 autre:-> prévl!uu~ soul ;\li, ~a fenune 
Binnai et Se!' ueux beaux-frères. 

• • • 
.Aliye hnni111, ill)Uticiliëe à. ,\ksaray, avait ~~c 

arrCt.:e, il y a 1.J.UCiillH~s llh.H.i t>ll flagrant Ucll.t 
l&n<litt ttu'etle d1striuuait du hactllsl;ll 1.1.ux tle­
tenul'S ue la prison central~. Le trillunal 1'1.1. 
r.cuulamnée u un un de pri:;1u1 t>l à JIJJ ltr1·~li 
<i'&lllèlUll'. 

Pour un cigare ! 
Le vend1•u 1· de tul>ac ~lt>hu11•t J\li a utt~ con­

d1:un11t• ü ·l n1oi~ de pri~on el lUO pia::itrc:-1 tl'a­
tnentie pour un ciJ:are de contrel>antle - un1-
t1ue d 'aUlours - tpti a ~Le <leoou~t·rt dans Ha 
l>out11.1ue. 

exerçaient, du fait des \'Otes acqms, cation gpuéral<' et progressive aux 
Une infltwnto our les destinées pro- différentes branches industrielles.Cotte 
cites ou lointaine; de la nation à la- proposition transactionnelle a de sé· 
quelle ell~s ,tp,> H·:e ll'ù,1L _0.'. dJ· rieuses rhances de succès. 
puis la guerrû, ucaucoup dt1 nations. Le débat général 
tout en conserrnnt leur appareil pai- LP sc<'ond orateur tic la journée est 
lementairt', se 111irc11t en dernir >mit :\1. Pesenti (Italie) JI se rallie au pro, 
ù'~liminer cntiorement toute trace de jet de résolution do :\l. l>ebski, a\'cc 
classe, "oit de le 111otlifler partielle· toutefois une résel'Ve en ce qui con-

Un champion noir-dEs doctrinEs colonialBs 
des grandes puissancEs 

->•<. .... 

En causant avec M. 6ratl en tond ace 
, · 1 cerne certains uspocts de la sa~vegar-ment. Mais pour arril'er a ce r<>"u tnt "-= __ 

elles (illr"nt fai·i·e 1,i··'i•aloii· "Ur le 1,0_ dll du pournir d'achat et de consom· . 1 d 1, J' t' l' .11 'î 
' • 0 mation des salariés. A11nez-vous eo para oxes ? out· - o~ 11110' at eur:; qu t y a, on 

te du parlenwnt la volonté d'un par· La durée normale du travail no do· ma part, j'en ai touiours raffolé.li m'a l'oc('urre11ce, une tâche qui s'tmpose ti 
ti puiosaut ou ctu gou,·er11ome11t rc- vrait pab <lc'pas"er la moyenne de ~IJ paru piquaut d'1111Lo11dre un des i·epré- toutes les grandes putssances occtden-

. l · ( · l 1 t:1~ntu11ts lo'd nlut:i authtHlti<1uce - toul tale8. l .. e de\'Oll' SllJJrê1ne t.1u ctJlui c.1u1 présentant la lorco exi'cullve. ,e nu· icures par sPma1110 - a 42 wurus "' 

fi
' 

1 
. 

1 
c . e pour les tra.vaux qui.cto;v~ot être con- au moins par le ~hysi~ue - des peu- a doit ôtre de donner; le dernir supni· 

roir où .se re .-te . e nueux .a rrn tinués sans mterruption. C'est là l'~ta· pl_es colomaux, exposai et au besoin me de colu1 11ui sait doit t'.•tru d'ap· 
d1hnocratiquo dont Il est quostwn cle· pe décisive de l'émai:cipation ouvrière tlof~'.'.dre ~?s 

0
doctrmes des,p.euples co~ prondro il. autrui. Il faut 4ue les gran­

Puis touiours est constaté par les par· que l'Italie fasciste a mscrit comme cou-1 lo111sale~1 s ~Europe. ~1: Gratien Ca~1 des puissances s'accorttent 011fi11 pour 
lamente et les lois l<'gislatives des na· J ronnement de son programme. Elle dace, deput~ de la Uuadoloupe, est, la mise on valeur en commun de tet'l't· 
r I' · l'l · 1 demeure disposée t\ l'accepter si tous dans toute 1 aceoptlon du terme, un toires imm»nses, qui subo;1stont arnc 
1011s < auioun tui. les autres Etats en f~nt auta;1t. " beau noir > ; lèvres lippues, peau leurs incalculables résene; nerges. 

:Si le:i dulêlJU<I:; réunis pr~se11t1•111ent ~!. Tournan (Franco) insiste sur la d'tibènc et barbe rare, il a tous l_es - En Afrtquc, n'est·Ce pas·~ ... 
à btanbul venai&ut, par hasard.il. s'on- nécessité d'améliorer los conditions traits du nègre - unH; à une v1va<·1t6 - Oui. en Afnque équa10r1ale. 11 Y 
tretenir sur los particularités et les de travailleur6 ruraux on milmo temps d'esprit que traduit son regard pétil- a lù do quoi assu1er à la fois lu proo-

d 1 l t que celles tles Lrav~illeurs urbams. lant, t\ une culture très réelle et à do pérllû à l'Burôpc et u11u ox1s1cncu 

Cieneve, 28.- le Conseil de la S.D.N. 
s'est occupe dans /'apres-midi d'hier de 
lu question de lu Sarre el a approuve 
un rapport du prt!sidenl du C:o11nte des 
trois, le baron Po1J1peo A lofai. le rap­
porteur a exposé le pain/ de vue de ta 
commission uu suj<!I de la question de 
la police de la Sarre et de son /î11a11u­
me11/. li a11alysa egaleme11/ certains 
powts du memora11du11 /ra11çms. li an· 
nonça qui! la Ca1111111ssio11 s'adressera 
aux gouuememen/s allemand, /ra11ça1s 
t!f sarrois pour oble11ir certu111s ren>t!i­
g11e111e11/s, puis prese111em son rapport 
au Con:.ell eu 11ouembre, 

N. Bart/Jou prit ensuite la paroli!. Il 
se liul, d'u11e /aço11 gt!néra/e, da11> le 
cadre du 111e111orandu111 /rançais. li de-
1J1a11d<1 <Jill! so1e11/ éc/aJTcies dès a pré­
sent certaines questions qu;. suivant 
/~ pui11t tle vue /ra11ç.i1s, ne :,on/ pa.l ~11 

con11exio11 d1rec;te avec le uote. 
Le delcgué ull!flais a par/li apres ,11. 

Barthou. Sou discours a elti for/ bref. 
li u sur/oui remercié le baron Alaisi 
des efforts qu'1/ 11 deployes 1usqu'1c1. 

A la ftn de la séance M. Barthou a 
propose la convocation, pour la ml­
novembre, d'une session extraordi­
naire du Conseil qui aura à s'occuper 
du rapport de la Commission. 

Ci•tte proposition a ete approuvee. 

M. DB MichElis. prÉsidEnt du 
GonsEil d'adm1mstratîon du 

6.1. T. 
6'enève, .21!. - le nouveau Con;ei/ <:ompetenccs Il eur par emen s res- L'orateur analyse ot refute ensuite les vtiritables dons d'orateur. Des travaux !plus heureuse aux peuplades 4u1 soul­

llecufs, ils pourraient facilement mut· objections du patronat contre la rJJuc- d'approche savants, secondés avec Crent da.nB u11 mrnau _tlu culture al/ar- d'admimslrulion du Bureau lntemalionul 
Ire ~n i!ddence les différentes sortes t' . t. d 1 d 1 · i beaucoun do courtoisie dans lu ut· de<. Oui, la colo111satwn ost u11 apos- du lnwail a etu pour çon presutenl le ion proio uo e~ 1euras u rava1 . "'· , • • ' · l'A 1 t . dé 
llo parlement& e:.istant actuellement ~l llro111 (France) estime que la phase ultune, par :S. E. M. 1,ammorn1', tolar._ :Smt-on 4ue ng u er10. a - represenlt1nl du gouvernement italien, le 
\Jar Io moude. La mùme entretien, il que~tion dé l'organisation de travail m'ont permis de l'aborder l'autre soir, penso récemment encore des milliards seuateur De ,lficlœlis. Apre> /a discus-
~ a vilwL uu treuw an•. u'auruit pu n'est ni moins urgente, ni moins tragi- dans la grande salle dos ftltes du pa· pour 1.~ nuse en valeur de ses Donu- , d , d 

1 
• 

1 
que 4 ue collo do t'oi·ganisation de Ja lais de Dolma-Baj!'çe. 111ons . . . . >1011 des que>llOflS 11guran1 I or re du 

aire ressorti!' tout au plus que os paix. · Après quelques considérations d'or· -A piopos de Dom1111ons, que.rn~s jour, le co11se1/ a fixe la prochaine con-
llilférences du régime parlementaire On entend oncore ~U!. lleorgesco (Rouma· dre général, sur l'accueil réservé pur sonill~c-t-il de I~ formule apphquoll /ff('/U.:c du tmvuil au./ ju111 tlJJ5. 
en une ou deux Chambres ou celle nie) Bennett, (Irlande) l{oustan (France), Petit Je gl'Oupo Turc aux déléiiués, i~ous pal' 1 Angleterre 1... • 
~litre les assemblées ll'gislatives élues (Belgique). abordons Io sujet de notre mterv1ew. -Elle est évidemment très différcn- La grève des lllllleurs du 
•u suffrago univeroül et au suffrage Un appel à la morale sociale ~!. Candace nous expose sans dtffi- te de 1.a nôtre. Je sui~, moi, citoyen pays de' tialles est conjurée 
testroiut. F • . h Ah 1 b (Turquie) lie 1 . cul.té ses thèones concerllant le suiet français à égalité de droits et de pré· 

. a~i me ey n. a qui nous occupo. rogauvos avec u'nnporte lequel de mes 
Eu d~pit de c1·s l•'gèt·es nuances a1au/er aux cause; du chomage, brœve- compat1·1otes. lin Canadien est avant 

tous les parlemont• étaient alors les me11/ enumérees par M. De/ski, rimpr~vo- - La France, nous dit-il, on ne sau- out citoyen de son Dominion. Le sys-
enrants d'uno 1111ime famille: la d~mo· rait assez le souligner. est une gran- tti"me colonial fr.tn~ais tend à consti-

lle puissance colo111alc depuis Hiche· , 
cratie libérale. les appareils, il peut se faire qu'il soit tuer un tout u11u1ue; c est un système 

lieu. La formule qu'elle applique est 1·· 1corporat du peu 1 1 · é Nou• savons que t'ette situation, ré· arrivé également à un point tel qu'il 1 1 t 11 ion P e co oms 
o a P us généreuse, la plus c1vihsatrice dans l'oganisme poliuque et social du 

•ultant de la ('l'iee traversée par la exige certaines modifications et amé- qm soit. Elle consiste à faire l'éduca- peupla colomsateur. Les Anglah<, eux, 
ùémocratio, du fait même de son con- liorations. Toutes les nations savent tion des peuples a/lardes notez que veulent créer une série de petites pa­
llexité u.-ec Je système parlem<intaire maintenant que cette heure a sonné. je ne. parle pas de peuples ou de races tries sur le modèle de la grande Il faut 
llo saurait être consid/\rée comme un L'Angleterre et la France même aont mférieurs -: pour les amener à un ni- tenir <'Ompte en l'occurrence, de la 

, . . veau supeneur de culturo.ll n'y a pas •Lion de Ja c d'o g d f 
llro"lèii1e pou"ant trouver sa solution en tram d exammer cette que1i1lon 1 d que 0 ra ·e ri 111e e a po· u • · de races ou e peuples inférieurs· pulation ùu Dominion, qut eot compo-
~u sein d'unu conîérence interparle- ~lais il y a un fait indéniable. C'est\mais il y a des peuple~ dont l'évolu'. sée soit de colons auglai:i, comme en 
lllentairl'. qu'un appareil ne s'usu ni vieillit ni tion a ct6 arr&tce p11r une .série de Australie, soit de payo de très vioille 

Cette solution sera as"urée par l'é· ax1ge une amélioration de lui-même ou causes souvent accidentelles,111dépcn· culture comme los Indes. 
~olution <Je~ ri'gime11 que les nations pour lui-mèm«. :S'il a vieilli et s'est dantes en tout cas . de. leurs . qualités lei, .on est en présence d'un degré 
l . . . _. . , . . et de leur perpectibihté mtrmsè<1ues do ci·v1hsat1·oi1 de l'1·11d1.gèi1e ut l" s U"'ent aui·ourd'hui le mieux adaptés trouvé dans la nécesstte d être iéfo1 li i u up-
' "' - Le rôle du pays colonisaL&ur - le porte aucune comparaison avec celui du 
1 lQur propre struc~ure nationa.le.~1ais mé cola est :e résultat des facteurs rôle en tout cas que la France s'est noir d'Afrique, pat· exemple. V'où lu 
l ne saurait pas mutile de s1gnalot· étroitement connexes avec la situat10n donné - consist~ à émanciper Je nécessité do mét11odes d1ftérentos.Vous 
\tue dans certains parlements existant de l'ensemble du corps social. Par con· « pauvro noir •du JOug médiéval du savez d'ailleurs que les Anglab \'Ont 
nu monde la nation est représen- équent pour enrayer la cri•e que tra- roitelet qui l'écrase et i'opprune mora- tril• Join dans cette voie. Au congrès 
lr,e par des classes et des partis verse la démoct·atle ou en d'autree lenwnt o1 m11tériellement ; il consiste d'Ottawa, les Dommion~ ont oliLunu 
"' à l'amener ù une !orme d'administra- de• tartis IH'éfe'r·•1111e1° pour l'écoule 
"101·eol!és à l'infiui, tandis que daus termes pour adaptwr Il. sea nouvelles tion sociale et politique absolument 111e

0

nt do leurs pr~dun: sur Je marché 
;:ertaii1os autre• la nation présente exigences et~ ses droita l'appareil qui identique à cello 4ut réllit les citoyens 1Jrita111que tout en conservant le drniL 
lspct·t <l'un bloc uni. Laquelle de ces représente le peuple, la solution des de la mèr~ patrie. Lll dujet do l'obs· de frapper, eu:i.:, de dt·o1ts souvent 

tleux: représentations est-elle la plus problèmes soc1au.x et économiques cur ronelel, sa • diose » taillable ot très lourds, les produits de la mère 
rationnelle et la plus juste'( C'es1 le s'unpose sur le plan national comme corvoable à merci, devient libre cito- patr·ie. 
t Yen d'une libre république, Moi qui ~Iai·s ·c· t t 
~ern.pa se11l qui· i1ous Ja démontrera. sur le plan international. Dans le cas - ' 1 1• cons a e une person-

v vous parle, j'ai été chet de Cabinet lt'tô fra 1 · · · t à t 
• lais co <•u'1 est certa1·n, c'est que la dé- . 1 . • . !" é . na t ~aise qui assis e no re en-1 , ou ce a pourrait ~Lre rea 1s on serait d!l li!. René \'1viani, député. tretien, Hous nous trouvons en pré· 
ùllocratie, dans la plus larie acception fondu à attendre un plus grand ren· - .\lirnstre, précise )!. Kammerer ... sencc d'une négation absolue de la 
ù U terme, exigera demain, comme une dament dws confénnces interparle· - Et jamais ma race ou la couleur conception de la colonie ... 

6 ses conditions primordiales, que Je mentaires futures parce qu'alors, tout de mou pigment n'a été un empêche- Et l'on entraîne ~!. Candace vers un 
gl'ouvernement soit oxerr~. comme il comme dans les co1wrès de chimistes, ment dan• l'accomplissement de ma groupe qui le rcclame,a1•a111 que nous 

" carrière ... Voilà comment la France avons eu le temp" de lut d"111ander 
e~t aujourd'hui, par le peuple et en d'iugénwurs ou de uéograplies, la ' · 0 

u 
80 • conçoit la colonisation, comment elle quand il estime que l'mcorporation 

1 
11 nom. Le Parlement n'est quo l'ins- question da la représentation >1e trou· la pratique et elle en fait un aposto· uos colonies fran~atses dans l'organis­

run1ent pour l'application de ce prin· vera tltro sans contraste et en pleine lat me de la mère patrie pourra être ache-
cipo. harmonie, t:t après un brgf silence, M.Uratien vée. 

Comme tous les instruments et tous BVPH•• A8AJ' Candace reprend: Q, PRIM! 

Landres 28 A.A. - Un commumque 
du mi11i>tt!re des mwes uww11ce qu·un 
aaord i11tervi111 e/l/re les represe11ta11ts 
de; mineurs el les propr1eta1res de> dwr­
bowwge; du pays de Galles. t..el accord 
qui con1ure la grène dtcidr!e pour le t 
Octobre serti so111n1s iJ11111ed1cJtt:111ent u 
/'t1pprabnlio11 des orgmusmes respectif> 
des deux purlie>. li prevoil la C<'t1situ-
11on d'un 1r1bu11a/ d'arbitrage do11/ le,, 
deâsio11> sur les questions des coudiliom 
de /ravml el des ;uh,,re> tllll 0111 u" t!/­
/el rétraacl1f à partir du fer octobre. 

La réparation de la cathé· 
draie et du baptistère 

de Pise 
l'isc, lo. - lnfom11i tlo la nilcesoit" 

dt1 tra\',iUX urgents pour la rntuctlOn 
des ~IOl'IOUX rnunUUlùlllS tlu la l'iazza 
dui _\uracoh, lu LJuct1 a dect<le que 
l'~tat part1c1pu1·a av~c u1u1 coutr1u u-
11011 lie iUù 11ulle livres aux lHeimcr~ 
travaux tle 1·uiectJ011 de la cathcdrala 
et llu llapusture. 

M. ~den ira à Stokhohu 
Londres, 28 A.A.- On communi4ue 

offlctellement que .\l. .l!:den repondant 
à J'1nv1tauon du gouvernement suédois 
partira lo r5 ocwbre pour :Stokholm 
et y 1·Qstera ius,4u'au 1; octobre. 

Le ministre des affaires 
étrangères hongrois 

en ltalie 
::lan Hemo, l8. - Le ministre des 

affaires <itrangères_ hongroi8 M. De 
Kanya est arrivé ict ; tl compte y pas­
ser quelque& semames. 

Moscou, .28 A.A. - l'Agena Reuter 
apprend que le prix pour le rac/la/ par 
le Mandc/lukuo du c/le111i11 de fer de 
/'Hsl-C/1i11ois pt1ruil avoir éli! plus ou 
mo111s fixe . .liais d'autres questions épi-
11eust·s telles que le mode de paicme11/, 
l'avenir des employés du railway res1t·11/ 
encore a resoudre. le pre1J1œr accord fui 
•ea/J;e nu cours des recenles 11t!gocw­
tians o//1cieuses lesquelles ;ont conM­
dert!es pJr le> mi/1t'.JX bœ11 i11/.•rml!> 
comme devant prepara le terrain a """ 
co11/ere11ce o/f1c1elle en1re te; au/orilcs 
solJ/eliques el mande/loues. 

La visitE dES 5DUVErains 
yougoslavEs à Sofia 

Une réception enthoui:tiaste 
leur est reservèe 

è>o/w, LS, - le collp/e royal ya11goo· 
lave e>t arrll'e /ner dans /'aprcs-111/Ji t1 
:;)ü/i<I, OÜ UI/ aCt.Ut:JI C:Xt.!JSIV.:.biL',ii t."ù, -

dw/ lul a ete reserve. le couple rOJtl• 
bulgare el tous les membre; du go11ver-
11e111enl sa trouvaient à la s/t1/w11. La 
popula/1o11 de la wpita/e a /t11/ tlt!s 
ovations e111hv11s1astes aux llvte.l you­
goslaves el la pre>Je exprime /'cspolf, eu 
dt>s articles de c/Ja/cureuse b1e111h!11ue, 

que la 01.s1Je }'VU!JU.:;ftJl)(! puisse t:Oll.lV­

liiler f'u11111ie des d<'UX pays. 

La rupturB dEs nÉgociations 
russo-am · r1 amEs 

.llO>COll, :Id. A. A. - l"Agence l\eu­
/er a1111once que N. 1Jull111, t1111b.1soa­
de11r des Etats-Unis, purl1Tù prod11w1e-
111e11/ en vuca11ces pour !.:; Du1>-/!111;, 
via Vlad1vo;to1k et Tokio. 011 ul/riiJu.: ce 
depur/ t1 la ruptur.: ties 11egv<wlw11s 
ru».rum~ncaines d~ ll'a;/1111gto11 /ou-
cht111/ les del/es ru»e. 

* •• 
Was!li11glon, 18. A. A. .Il. T roya. 

11ov11ky, amb<1ssade11r ile /'U, A'. S. S., 
i11/or111a ,1/. Hull qu'il se rentlm a Nos, 
cou le J octobre pour co!l1aa Ill!<'<' sou 
gouvernement au suje1 des pr.>posllia110 
/ailes par les /;'tais-Unis pour le re11Je­
me11/ des r!elle.-. 

Les pourparlErs Économiques 
ilng10-allemands 

l.lel'lin, l~.- Les pourparlers auglo­
allemand• qu! se <.lerouiatent on vua 
do la couclus>1011 tt'un traitu do cùut 
1uerco ont ULt) \.tu11pora1run1cnt 111~CJ'· 

rompu;, en l'Ue de permettro :l la titi· 
Jeguuou lJnta11111q ue tle rentr~r u Lun· 
drns pour } recennr d11 nou rnLes 111s­
Ll'Ul'L11..>ns. 

Le service du travail à Dantzig 
1Ja11Lztg, lS.- Le •onice llu tra\'a1l 

a pris 1c1 "' torma tt·un surnce auxt· 
ua1re ü ~Lat. UtttLu lllübU1'ù tùnil, on 
prt11111èrn ligne, à déb.trra.;ser les em· 
ptois au lH'011L lie• penis <.lù tam1lte. 

Un million ds voyage11rs aériens ... 
~lunich, 2i. - Le 1111ll1011mome u1tlut 

de la J>eutsche Luit Hans" a eté ve11-
<.1u l11or t\ )lu1uch, vuu1· un l'Oyage • lu· 
111ch-J:lertin <tUI aura hou uuiuur<.l'hu1. 
Le voyageur sera re~u Il l'arrtveu au 
t'alllp ut1 l'umpelholt a \'~C une solen· 
n1te toutu parL1cuno1·tt ut roctJ\'ra uu 
document arusuquo a t1trollesouvon1r. 

Une belle pal'formance tEcilnique 
Homo, 20.-i]ne ;,~uadro italie111hJ do 

3u avions de combat a rcalt• 111or u11u 
uelle purîormance tecb111que eu cou­
vrant, e11 1 ht:ura 1/2, l~ 1Jurcou1·11 
Udme-Home (j.Ui e•t de 5au km. 



2 - BEYOOLOU 

L'archéologiB anatoliBnne Bt es 
fouilles d'Ali~ar 
~~~~~ ....... ~~~~~ 

\'oici le l.Jilan c!élinitif des six am1(es Quant aux métaux, on l~s trouve 
de fouilles, à Ali~ar, tel qu'il put être touo. Il y a des armes, dPs rnstru­
établi lorsque les travaux perrnir ut ment•. d~s haches, dl~ boutons en 
de descendre ju~qu'au fond du tumu- fer. LPs fihuleg - 1'110se importanto 
lus, c'est-à-dire ri 30 mètres 50 de - sont trè•s nombreu8es. 
profondeur. 

A. Aux périodes les plus ancienne~. 
Io tumuluii est hal.Jité par de hommes 
qui n'appartiennent pas à la période 
paléoliUlique, ni même à la n~o1ithi· 
que, dont on ne connaît ni la race.ni l'o­
rigine. Les traces qui en re~tent sont 
insuffisantes. On a pu néanmoins 
constater que ces hommes savaient 
travailler l'os et l'obsidienne. ~lais }(S 
découvertes faites ont permis tl'cta­
blir dans l'archéologie anatolienne une 
chronologie qui remonte à plus loin 
que Troie l., c'est-à-dire vers 3500 
avant J.-C. 

B. A 23 m., ou 23.50, cette cultur~. qui 
est la culture chalcolithique, se trans­
forme. Le suJ du tumulus offro éga­
lement des traces d'hal.Jitation. On dé­
couvre des ustensiles en cuiHe. Mais 
les objets sont rares, et le tumulus 
n'eat pas encore fortifiô. 

Cette pfriocle, qui se prolonge jus­
qu'au dixièmo mètre. offre une deu­
xième phase, qui marque un progrès 
considérable de cette culture par rap­
port à la premi<•re phase. Les fonde· 
ments de piurre bOnt les éléments es­
sentiels et caractéristique• des édifil'es 
de cette période. Le~ sépultures indi­
quent que les mor étaient tli'pos6s 
dans d'énormes rédpients <le krro 
cuite. Les !usafoles sont de ter:·o cuite 
ou do serpentine ; les aiguilles sont 
en os. On découvre ~ga!emont dos 
couteaux d'obsidienne. La poterie est 
faite à la main, et unicolore. Les tra­
vaux de la mission ont permis de cons­
tater que l'âge du cmvre comportait 
huit couches successives de culturo. 

F. A la p(•riode phrygiennt> oucC:Jde 
l'époque des itwaRions mcessnn1t's. 
Ali~ar offre, ju qu'à l'époque Homai­
ne, toutes les traces do cettu période 

troul:léo: Cimm~riens, Hrer:s d' Alo:rnn­
dre le Grant!, UalatPs, tous ont lai"~'; Iù 
des traces ùe leur passag('. .. t <'Onsi.'lant 
en certains objets limi!(·• c•n nombro 
et en variét(>. L'0po11uc Romain<', i:lle. 
a lai•so lie nombreu:c ohjNs et habi­
tations; de m~mc la muraillo a ~!(­
restauré<•. Le tumulus con<<'rrn son 
importanee au temps des !3yzantins : 
on y découvre ll's ruinPo d'une église 
l.Jyzantine. Sous los Seldjoucidcs Pt los 
Ottomans, il retrouve cette importaneo 
militaire qui lni a été reconnue dr 
tout temp.·. La citaùt•llc est n·otaur(>e. 
LIJ:l maisons, obj"t~. 'épultures otto­
mans on été mis à jour en 19z9. 

• • • 
I.e choix ll'.\li~~r pour lès fouille" 

d'un intérM prodigieux qui ont Ml' 
faites se justifie par Il' fait môme que 
colles-ci ont p~rmis d'mtl1mtifier <l!'fi­
nitiveman~ les vieill s ivili aiions qui 
•e !Uccéùbrnnt en .\11:1tolie. \'ingt-oix 
cour:hes d culture on\ éti' d1~coun•r­
vertes ù Ali~ar, Rrai:a à 11uoi une 
chronologie archéologique conunun<' a 
pu être établie. 

11 faut !avoir ~ré nu goll\érnPmrnt 
de la République de ces t1'tlv'1ux <1ui 
sont d'une importanct' capitale pour 
l'hbtoire tle l'humanité, et font hon· 
neur aux hommes do grande culture 
qui gou•·urnent h Turquie. 

C. L'époque, qu'un membre de la Art et architecture 
mission a désignée du uom d'Epoqm• 

des étrangers, s'est dé\'elopp«o jJaral- Un gEnrE arch1'fnrturEI 
lèlement à la période Hittite. Il s'agit IJU 
en effet de la culture, dont les traces 
ont aubsislé, apportée par des nc.go- spE· ri·rr·quEmanf funr. 

La 
Le monde diplomatique 

[;e voyage en Turquie de LL.A • .\.R.R. 
le prince Gustave Adolphe 

et la princesse Louise de Suède 

S.A.H. le prince Mritier de Suède 
Gustav~ Adolphe, son épouRo la priu­
cesso Louise et lelll' en!nnt la prin­
lngl"id, arriveront I!' mardi 2 ortolire, 
à Jstanbul, el partiront le mômu jour, 
par train gp~cial, pour Ankara. Con­
formément au progr:m11110 dl' rccrp· 
tion, lr paquobot Wasafa11d amenant 
nCJs auguHes visiteurs, arrivera v<'r" 
17 h., au large do Haydar Pa~a· 

Lu vali et priisiclc11t du 1:onsoil mu­
niripal d'Istanbul, ~[ouhittin bey, 
l'inspecteur des communications mili­
taires llusni l{iza pacha, le chef do la 
cinquième section du minist~re des 
affairl's 6trdngères, Ilulu~si Fuaù b<>y 
et Io directeur adjoint du protocolo 
$dkati bey, qui les attmdront à bord 
d'un motor-1.Joat, monteront ù borrl du 
ll'aseft111d pour leur souhaiter la bien­
venue. Puis leurs altesse~ Io prince et 
la princesso débar11ueront aux quais 
do Haydar-Pacha, où elles soront sa­
lufles par le vali adjoint,le1 présiùents­
adjoints do la municipalité d'Istanbul, 
et Je d1rectl't1r de lu Sùrotr, et 1\ l'in­
tt:rieur rie la iiare par le comm~nd:int 
de la pl1we et u11>i compagnie d'hon· 
neur. 

Le train amon:rnt S.A.R. le priuce 
héritier et les prinr·esses à Ankara 
quitwra Haydar-Pacha il 18 h. 15. :\08 
august~s hôtes qui arri,·eront le 3 oc­
tobre à 10 h. 45 à Ankara, sero11t re-
us par le Chef dt• l'Etat entouré du 

présiù1'nt <le la G . .\S. Klhim pacha, 
<ln premier ministre lsmet pal'ha, du 
minislro de• affaires étrangères, du 
Sl'l'rétaire g•'néral intérimaire de la 
présitlonre de la Uépubliquo et clu 
commandant do la garde pr,isiden­
tielle. 

Notre ministre à Sofia 
Xotr~ ministre à Sofia l:;lerki 1.i~y a 

rojoint hier son post(). l:;levki bey se 
tromera ainsi dans la !'apitale bulga­
re au moment de ln vi~ite du couple 
royal de Yougoslavie. 

La réception en l'honneur 
de la délégation italienne 

à la ··Casa d'Italia • 

loca e Les mystÈres de la guerre 

dialit~ la plu ,·ive. ,\prùs la v' ik A fa Municipalité 
de~ dirnrs 6t:1g •s .'le l'impos111t immc11- Les cafés situés dans la cour 

es Espions 
!Jle, on s'est r 11m dans l:t r,rndt> 'al~e de Ste-Sophie 
<!es fil~e.s. I :e, ~".mm. am1~~'.~<·r .. pli•~ j L ,, 8 , ll~s ont été appo,.-s par Jps Ln guerre provoqua une aull'mentll· 
1 Iton.~ tOC Co,t.1.nagn.1. fHCsldtdt de pr;•pOsésÙO la :llullÎC'ipa\itr" à trois ta- t1on notable du noml.Jro des élèves 
la d.f·lc:gat1011,ont 1n·ononc~ d e <-ourtt•s fi•s situ(•s <!ans la eour do la mosqu~e 1ians cette singulièreér-olo. Parmi ceux 
allol.llf1ons. . . "" Ste-Sophie. Cette mesure a éti• ap- <JUi y passi•rent et furent admis après 

, On a e1;tend•1 1••:R111to un rl1-;cours pl;<tuéc parce l\UO les lor•aux de ces y a\·oir reçu l'instruction la plus acti-
1~ u'.'.e lt"e '-'.·lie •:nv?l~" d~ J'hou; c.itos ne réunissai~nt pa» les rondi- ve, so trouvèrent Anton Küpferle et 
~ 01~es-l>'.lvnn.~a11. ~,ora.teu~ 1app lie tions rNjlliscs d'hyg!i•nu publique. Fernand Buschmann tous deux arr~­
.1 s~~;an.ht~u1 ;." ~1~e_. qu,1lt~'.' .:i.u~ .. !~'. Le trilrnrial lfo paix. dP. Sultan Ah- tés dans la suite alors <1u'ils prati­
<101, .s.tou!~u:·· .'!t il, l.1 .'",';".t(11,. '' .. n1t•t auqtrnl les propril'tairos de l'l's quaiont l'espionnage en Angletarro. 
que <.sseu111 l!e tic 1 1_!11!101~ ù 1, t11111g~1., rar«s 0111 eu rncoL1t"s a rujeté leur do- ~his tandis Buschmann fut exi<rut~ à 
I~ sens ùP 1 h_u~1au1t ... l~1~1'. eonee_p- mande, mais il n'a pas encore statué la Cour de Londres, l'autre évita le 
t1011 a. sor1 or•!flrl '.,dan~ J ~ n1ve.rsalis- snr le,; s.rnclions pAi·uniairm• appli- p!'loton d'exécution en ~e pendant lui­
m? q111 fut IOUjlllll s u~1 dt s tra•ts do- quées 11 eut effet i\ l'endroit d••s tenan- mèmo dans sa cellule de Brixton. Grà-
mmnuts dt> la pens~e 1t11l1cmw. l'icrs. 1·u à l"efficacit~ de la 8ûret6 auglaise 

.\pri-s un e;po u tr~~ subsla1~tial des Les ... gardiens des rem arb ! ces deux hommes furent filés peu de 
grands pr·ol.Jl<'mcs du la polt11,1uo 111 - . . _P • . • jours après leur débarquomcnt sur 
ternntionnle aetuellP. l'hon. l1'orrre~~ (~uulr/\ gn~dicn~ ont t•tp de~1gn.tis nos côtes, de sorte liu'il~ n'rurent ni 
D1'·nn1.ati. r<'·pondaut :'1 1'iuti111P i17'sir pour la surrn1lla1we des rt•mparts l11s- l'un ni l'autre l'occasion de manifester 
ria ~e~ auditf'nr~, en vient il parler de tor!'lll<'> de StamlJ~ul. . . leurs talents l'espions.L'examendeleurs 
:'Il. .\lus,olini. 1 < ".tte mo"uro a:•té apphc1uoe pm1r papiers ne révélad'ailleurspaspluschoz 

_ Quand 011 ,. 0 ,18 dit. s'{>cna-t-il no- emp:'dwr les habitants des quartiers l'un plus quo chez l'autre qu'ils eus­
tamment, que notre 1.··gime tst une "?1s11~s de démohr l~s remparts en vue s01;1t. tiré uu grand avantage des cours 
dirtaturè, no prote t11z plis, n" vous d utili-cr los p1NTes ou los briques\ su1v1s à cotte iieole. Certaines notes 
offusqun pas. 'fais .\lussolini a icudu dans les 1·on•truct1011 . trouvées Pn possession de Küpforle au 
son •ons originel à rPtte r-xi 11·""~ 1on Le tarif des bateaux d'Usklidar sujol do b:iteaux anglais qu'il avait 
1lont l't<tymologie aniit ét'i faus<6<' par l'n nom·eau IMif pour les 1.Jateaux 1 ,·u~ 6ta~011t inoxal'tes sur plusieurs 
la propagande d~mo-libéralt· ; l'i1lt•P d'l'sküdnr "''r,1 appliqur• ù partir du pomts importants . 
de pairie était ins~parah!e rie J'id~P d,• 1er oetobrC> prochain. Il prt>,·oit une Une description de l'wcole et de sea 
paternité, !1'11111• patPrnité f•è~ lar"e rf>dm·tio11 d•• 2 pia<tre" s 1r Jo billet méthodes a été publiée en 1922 par 
par la dur1't'. tians Io tf'llllk. do fa~~n alkr et rèlour pour la lH'emit!l·e classe nn journal de \'arsoYic. Ello occupait 
à oxprinll'r la .. ontinuité de la r1wc et et 111w 1ùJuetiou dC' soixante paras l'étage SUJJérieur d'une maison de la 
daus l'!'spaec, tl,. f,içoa à embras~!'I· pou1· la seconde clg>'se. \\ïlhelmotrasse à Berlin et se compo· 
tout" l'imnwnse fam11l,, des 1·itoyons. L'heure de fermeture des lieux publics sait de.ci~1q pièces .. Le directeur ét~it 
Or, le nur,. Pst vvritohl1·11wnt le pt•re de divertiss~ment un cap1tame de va1ssonu en retraite 
de• ltali•·11:;; la sa,,tê physiq:w Pl Une commission ~o rcunirn la femai- de la 111a1·i11e impériale et il avait sous 
morale cl,. ehacn11 d'Pntre eux è>t Hou ne prochain<' pour fixer l'heure clo sès ?rdroJ ùeux a!-ltres officier~ de 
soul'i co•:-;tant Pt c~tle pa1N·11it(o np- fonuoture Jtircrnale do; restaurants maruw, un oous-off1;1er et plus1eurH 
parait jusque daus l:t façon dont bra,snie~, 1.Jar<, dan<:ing~. pâtis•crie~ experts de l'A1!1irautli .. sur les murs 
s'exerce 'a biPniaisa11te së,·érit(', con- Pl autres lieux de divertissoinent. de l'une ,[es p1è<'es 6ta1ent apposée~ 
~:ue uni•1u<•111Put Pli 1 ue d'assurer la Les tarifs des portefaix des quais dos photographies de détectives bien 
disciplilw n~l'%saire pour n·aliser . . . . connus de Scotland Yard. D'autres 
toutn activité prnduclive. ~a ~I~nicipa.hlé. a ~lah<?1:u un no~- pièces P.taient déco1·ées do plans de 

L'orateur a M1i \'i1·e111Pt1f applaudi. ve~u tarif poui les .1'01 tefaix deH .quai~ bateaux anglais, fra1wai•, russes; de 
Snr la proposition du l'ror Costa- <\U• entrera en ngUPUr à parti~· du plan~ d'intérieurs de bateaux de cro­
nwgn" u11 tc;il'gran•nw a éto· a1lre~s(, 1•·~·. octobre. li est fi~6 comme smt: quis 1·ep.-!lsontant des ca11011;, des tou­
sén1we tenanto au sec·nt'1ira g 'né rai l ran,port de peltles i~ial_les de la relies, des torpilles. etc. 
ùu l'.X. F. l'hon. ~tanW<', 1,our le barque ur·costée au~ quais jusqu'à la 1 , .. 1 , . 1 rniture: pts. iù. ,e .rami .comn~ença1,t à 9 ieures 
pri,'r lie trnnsmettrP ù M. ~!u,,o]ini et se 1 our8u a t uoqu à h d 
l'ho1111nngH et l't1.·11re~sion du d~rnuo- TranRport des l.Jagag1·' du bull•au . . . ' . . iv ! j :· . 7 eures u 

at·cost6 aux <1uais à la •·oitt11·t• ·. "ou •Ou mec des mte1ruphons pour les 
ment d(•s ltali•'ns d'Islanhul. .. 4U pts. sl.'!on lH volume. ' repas. 

Le Vilayet 
L'accès aux douanes strictement 

ir.terdit 

Trm1sport d'effets du trnin de Huy- Au débt~t ùe i915 il y avait en mo· 

ciants venus de ;\Il'sopotamie et établis U li l'U , 
en Cappadoce, et qui ont eu des rela-
tions commerciales constantes a\'cc les les Fontaines L'élite de la colonie italienne do L1• dil'c·deur pl"iw·ip:Ii de• douanes 
Hittites. Elle correspo1 d au ·i à la --"- notre dllo ~e pre•snit him·, dans l'a- d'Istanbul 'Jemduli 1>1:r a donné des 

darpa~a a:i bateau ou du train ile yem~P, quinze él~vos. A une. seule 1x­
Si1·keci à la ,·oiturc : rtl ou 2 11 pt~. 1·cption-un Polonms- c'1Ha10nt tou~ 
selon Io yoJume. ùe~ Allt·mands dont plusiduril avaient 

Pour Je transport d"uq piuno le tarif passé d<' longues ·urn{•es aux Etats· 
est fixu t\ 3uu pts. ' Unis Bt pa~·l~ie;it l'a11glaiH a\•ec un fort 

période d'expansion de ceux-ci. L!·S Turcs ont cr(.r> a\·ec les admira- prf.s-midi. à la •Cas:i d'Italio" pour ordl'C~ lornw!s po111· q·uo l'at-.·ès d1•s 
Quant aux Hjttitee eux-mên11·"· ils bics fontaines dont notro pays e~t par- litro présentéo aux nwmhres do 1::1 tl6- douanPs soit stril'tenwnt interdit anx 

offrent des preuve~ évidenttis d . gran- semé un genre architectural sp~cifi- gation italienne à ln Conf<re1we do per:;on11es q111 n'y "ont pas uppt·lées 
de civilisation. Leur poterie est faite quement national, et qui eHt il'une grâ- l'l'nion Interp~rlemcntairo. Lo ch:rgé pa1· leur~ fonctions. 
non plus à];\ main, mais au tour ; la re, tl'uno éléganco •ans paroillt>s 1,,.., d'affail'es et ht liaronno Di Oiurn, le De.< rnnetion~ sont pr~' U(•k <·ontre 
pille est de l.Jeaucoup sup~rietne au: fontaines s'ont pas ~eulerncnt de~ Consul gr'néral t•t .\Imo Salerno-)!ele les prù~·os0s 1111i cout .. newll'ai'3nt à 
autres; et les peuples qui leur ont llluvres d'arl, souvent inégnlal.Jlt>s, mais IP sccr~taire du Fa~<:io loeal comm. cet ordre 
succédé dans la chronologie n'ont lait aus~i l\.txpre""ion du gmud Pt henu Campanor, le personnd de l'Amhn Ha- Par llli•ur<, 1 'union dc•H dédoua­
dans l'art de la poterie d'autre p1·0- sentiment 50,.ial <Jlli a de to:t1 !t•mii. d<• et du Con•ulat nu complet 1t"is- neurs d'!sta il "I vi<'lll "" rn11111Pflre 
i:-rès qua la décoration, les Ilittito8 '·té l'up:rnng•! de notre peup!P. t:iient à cPtto r<-union qui s'e t tlfr- au ministè1 • des llou .. ;:cs ~' d1•s )!o-
se trouvant avoir dBjà fixé toutes les ('~:-< inonuinents ehnrnl.ints, qui sont roultie dan~ l'at1nosphè're de f'Or· 11opoles Hill· r~qul·IP, d3nH l:up1nl!H 
forn1es, et les plus belles. l'ohjul l\O l'adtnira.tlon do tou8 ,!oux 'IP rt:...:•11111' •·01'llt\" ~nit se·· cft.•sitft•1ala 

Il.Cette pre1nil1rt~périoclel1ittitP,<1u1 qui vi!"-itent la 1'ut·qui~. peuvont ütrP {>u~a. granù vùzir da ~lahn1ut lèl\ sur 1.- 'l'autqu'unt• \';1 1
• •

1 ·1l;e i1t.•Su 111·0~ 
a déjà un grnnd pass~ de i:ullun-. en- cla"s(os comme suit: la t,•rrasse do Kabata~. Trùs lwau mo-j Ju1ra pas parmi ltJ, 2nu dédnuan(nrs 
tro dans une nouvello phase vor~ iuùO- 1.-l<'H foutnir«'S ~d1fi~rs d:rns les nunurnt, d'une sob1·i6té l'x<1uise, cons- dr notrn VIII", am·un nourl.' ·1u permis 
1400 avant J.-C. La citaùello d'Ali~ar cours à colonnd('S d<•" mo~ctltPes ; trnit en 1115 de !'Hégire. ne ckrra ''tm ncconl1I pour l'e. er· 
est prise, los forteresses ùe l'tl.1.:e du 1 2.- 1 s fontnmes construite3 da11s Uekimoglu Ali Pa~~ a !!galemeut fait cico do rc·t!e profrssiou. 
Bronze restanrées. les quartiers entouruut le• mosqu(.r«; eo11•truire une fort h~lle mosqu~e à 2. - Les 1wr:<onnrs irn·,ponsab!Ps 

L'importance nccordéo aux places 3.- les petite8 fontaines populairr•s CorTahpa~a à Istanbul. ne doivenl J•ilo avoir acrè" aux dou.1-
fortes indique l'existence d'un Etat de quartier; 6.- ~'ontaine Bereketzade à [stan- ncs. 
ari•tocratique, d'un gournrneme11t ùc 4.- lus grand;:s fontain11s con~trui- pul. Elle fut construite pnr Hnrekot J. - ConotituPr pour l'IJ11ion, qui 
chevaliers. C'est à ceLte deuxième p~- te m· les pluecA publique~. zade, mïtezziu <le la mosqu.'c Fatih,, t c~t uni: ,,q,a11;<alio11 h ;laie;\ l'in•wr 
riode qu'apparaiB nL leo hi~~lyphes Lors~n'il construisit le~ aqunduc·s n•staurûe par la sultatw Sali ha m1'n• du Ilant-:1u, un .. 011;:1'il cii"ciplinairu 
hittites. cl'!~, 11 ni, le gra11d , inan construi~it dt• :llahmut 1er. Ci. monument, l[Ui est ay:1·1t la r.1 .. ultrl 11<· jug- r !,·H ditrén·rits 

Quant à la po 1~e. elle décèle un cent cinqtrnte fontaine populaire~ Px- à proximit(> do la tour do Ualata. eM surgis c•ntro ~<'S nwmbres. 
développement considérable. Xous y trêmement <-IG0•u11t:es, toutes du m me orne ùtt motifs décoratii• d'une grand(• L'I~ bankasi à Alexandrie 
d ·couvrons les premiers types de ro- modula. 61r'•garn·t'. Il. date l'ga}einent de 114~· . Le dit·cctu1r-adjo1nt do d~ Lanka si 
cipienls imitant des têtes d'animaux, Les grands font:iin~~ monumentaleR L?s fontames do 'Iaksuneo~strm,te• ! .lluammer t,,•y "'t arri"<' ,.,, matin l'll 

et nous apprenons maintenant Il ton- édif11'ies sur les place" publi<1uos .'lOnl sous )fa}~mut 1,er. ot de M1hrt~ah 8u!- uotrP Yillc. JI repartira dir0 ttomc1It 
naître I'ongiue des fameux rhytous particulièrflment l,•s suivantes : tn1~e, mè1e do ~eltm III à Anadoluh1· pour l'Egypte " 11 vue d'y insp<'l"fl•t· la 
helll>niques. A côto du ceux-ci, les fi- 1.- La fontaine do la sultane Hatico sa1 (Bosphore) sont aussi de~ monu- sucl'ursale de et'llu lianquc à ,\lexnn-
gurines et bas-reliefs de terre cuito Turh~n. i'\ Eminünü (Istanbul), ados- mentR d'art extrêmomont précieux. ùri,, 
présentent également une importance s~e actuellf'rnent à l'immcul.Jlu de l'I~ . Entre le règne d'Ahme.t III et celui La.fête de la délivrance dïstanbul 
consid6rable. • Bankasi. Elle fut construite en 10;4 d Osman HI, la conAtruction dea gran- l'ne i•ommi"'iou pr(,ud<·o par 1., sous-

Les objets de bronze, de plomb, do (environs do i650) do I'Ilégire. de.• ~entames n!onumenlal<'s se pour· préfet Hârnit lwv a l·té coiistituf.e au 
st~atite sont égaiements d'une civilioa- 2.- La fontaine d',\hmot III, f.11ifi(.e su1v1t sous Io s1g~e du style areh1~ec- sein rie la ~lunielpaliW L'n \'li!> d~ fi­
tion matérielle avancée s'alliant à uno en !aco du Balunümn,·un (eutr~f\ cle tural Io plus spéc1~111uemcnt turc.C est Xl'l' le programme de la fi'tt• do la dé­
civilisation intellectuelle dont les Co- l'ennceiutt> oxtérieuro ;ud du palais de après la co~s1rucllon do la mosqut'e linance d'Istanbul. 
des Hi/lites publi~B en plusieurs lan- Topkapu). Elle est ornéo do nichrs, de ~ur:iosmarnyo par Osman III (1756) On oait que cetto ri•ta toml.Je le 6 
gues soat I'expres~ion infiniment colonnades et do motifs d(>coratifs que stylo national commen~a à per- octoln·o 
Lelle. Bref, l'empire Hittite atteint à d'une valeur inestimable. flt•ux portes dro son car•ctère original. A partir do · 
eettc périücle une puissance 1:11orme. et huit fenf>tres grillagées parent ce cette date surgissent les inno\•ations. 

Le!:' arts 
Pour la diffusion de la littérature 

Le5 marbriers devront travailler dans acc·?1ll am:ncam. fi Y av:11t deux ou 
des 1• , los tro1g offtc1era de la marina commer-1eux c . 1 . 1 1 • . 

Les éclats dt> marbre p011 ,·~nt hie"- "la:: mai~ .a P upa•·.t ... ta1e~1t d••s. <•om· 
scr les pasrnni 8 , la \funu:q>'lhtP a in- mo1~a~1ts . '· hacun é;:.111 d<ls1g11~ par u.n 
tPrdit an' marbriers d" travaillr:r sur num,êto et 1l.ét~1t s.vèrtlmont. mterùrt 
1Ps terrains \·ag-ul's ou en de:-; locaux ùe H 1nforn1<'1 cl un no1n ou d unu nd· 
o1n·erts. res~P. 

_ ___ •Néanmoins .. , dit l'auteur, cnous 
Les ailes turques nous connaissions presq uo tous et nour1 

{ch10gion> tleB l'Onfiihnees <•11 dohor~ 
de l'l•eole~. La lignE lstanbul-DlarbB~ir 

~'-> .... 
.\nbra. 2j { l'akit)- Les rnls d'essai 

errl'c·tu-<~ jusqu'ici rnr Io parcours Is­
tauhul-l>iurhekir ont !'!(, couronnés 
d'un sueci>s p:1rfait. Lon; du d.,rnier 
l'~Hni on avait rnC-nlo gagn1! ~o 1ninut1':i 
Ml!" j,. lrnjet. 

~\i1 si la erf.a1ivn du . orvic\~ aérion 
J ,.;ta 111.Jul-l iiat·bekir a-t-ell11 ~t•' défini­
IÎ\"Cllll'Ht dét•idi"'e. 

LE bilan d'un an d'activité 
dE la ligne Istanbul-Rn ka ra 

!Jumnt cpiatru moi" 3u4 p:issagors 
ont \'oy:1gé on a\'i1)fl sur la ligne 
Istanbul-Ankara ; 462 kilos d'ef­
fets out tité trnnsport.':; tlauri le m!lmo 
bps d<' t\lmp,;. Le total gén,lral on 
durée tics vols aeeompl1s fut dt' 592 
heures ot la distaut•e pa1 courue de 
52.4ïU kilomè•trcs. 

<'es d1i ff res nccuseron t c~ rt'1in1•me111 
une sensible augmentation 1•Att11 :unée 
étant donné que Io lHtl.lli-.: r6~ene un 
nr1:ueil de plu, en plus croissant au 
voyage par avion. 

nos compatriotes arm8niEns 
et l'aviation nationalB 

Chaque (.!ha élait t•'nu de savoir 
uar c11mr los no ns, lypes t•t principa­
les caract6ristiques do tous los l.Jateaux 
impo~tants de la marme bt'it:11111ique. 
Ced fait, l<>s silhouetl<'s do bateaux 
pnH'aient sur un (>cran ot lu8 élèvos 
(•tuicnt invitr?s à los identifier. Les ré­
po'.lse~ exacte., ot:1iont rar<Js et mtlme 
:l la fin dn leur~ cours bien peu 
d'rll~ves étaient cap.1hles de distin­
guer un navire d'un autre, bien 
qu'une importance p~rticulière fût at· 
tachée ù cetto Jtude, les A ngluis étant 
connus pou1· avoir d<J nombreux ba­
teaux camouflt<s et si ces dernior::i 
«taient pri' pour de vrritables navire~ 
de guerre et signalés commo tels au 
commandant na\·al allemand, les co11-
sùt1ueuces d'une erreur pouva·cnt êtr11 
grave:;. 

E. t:n aussi florissant empire uu monument qui eet do grande dinwn- le styles baroque et rococo, tiue le gé­
pouvait pas ne pas exciter la comoi· siou et surmonté d'une toituro à cou- nie turc adapta merroillcusemout :\ 
tise de ses voi.ins. L'invasion. Jas polcs. Cette fontaine. qui est un vrai ~on goût exquis. Ainsi, la fontaine do 
guerres, amènent la destrucliu11 d9s rllPC-d'œll\Tt· •!'a1:l'l!1tedure .. fut iidif?e. Ilamit I ~ <lülhane {!!itanhul), la dou· 
grands centres et c'est in ·i qu 11 'ou- en 114 1 ~H 1 Ilt•!(trf\ «'nvu·on 1 j25). j blo fontame do la mosquée Ku•ratiye 
ne, vers uoo H.J.-0 .. la période posl- Ile .'a m~me année, clato. u~.o autre dans la m&me ,·illc, Mifi<"o par Mah· 
hittite. Cette période Meinte - elle fut fontamc cl Ahmet Ill . il. l 'lrnchr, •'Il mut Il, los fontaines qui sont à rôté 
assez courte, - commence la périodt' faco Ùll la mo:;qu 1• :lf1hnmah. 1de la mosquée de Findikli et A Dol· 
phrygienne dont la culture matérielle 3.- La fontaine do Topltano (lslan- mabahç" t\ Istanbul soul dos amvres 
Ja1sso des traces caractéristiques. Lo bu!), en fa!'o de la mosquée Kil1<' Ali: charmante;, d'une gr1\ce et d'uuo élé· 
poterie phrygienne permet d'observer Pa~a. Elle fut rommoncée par Alrnwtj ganc:o exqui"es. 

nationale f,e co1nitO ar1n;n1en pour l'av1alion 

Il y arnit à l'ueolo une section ulac· 
tro-tcchniquo oû les élèves apprenaient 
le;; principaux systi•mes do T.S.F. sur 
nn croiseL1r ou <'Uims•<' et comment 
on pouvait l~s d1<sorganiser en disjoi­
gnant corlams plombs importants. 
Les . maîtres rtonnaieut également 
tles mstrucllons dans l'art do se gri· 
mer, ùien que les d~guismnonts com­
pliqués fussent interdits ; il v avait 
de fréquents oxarnens do « conduite "• 
c'est-à-dire rtc; attitudes à prendre 
dans certai:ws r.irconstances impré­
vuee, telle qu'une interpellation par u11 
un détec~ive anglais. Le sang-froid en 
foutes circonstance~ Nait con9id6ré 
comme la prinl'ipalo qualité d'un 
agent eccret. On peut se de111and11r 
cependant si toute cette instruction 
minutieu8e. sur les attitudes à prendre 
par un espion en pays ennemi rendit 
Küpferle, !3uschmann et d'autre~ ca­
pables do conser1·cr leur contenance 

qu'alle n'a renouvelol en rien le• formes III est terminée par :>!ahmut rer. Kous n'avons énuméré ici que les 
fixées par lesllittites,mais que des mo- 4· - La fontaino de la sultane Snlih1' principaluo fontaines d'Istanbul. .lais 
difications ont étt\ apportées à lu dé- à Uala_ta, à côté de la. mosqu~e 8okul- Il\ t.erritoire national tout entier est 
coration, qui est plus géomi<tritluo, et lu. Ed1fwe à la m(.moire de la. m~rc de plem clo ces monuments ravi~sants. 
à la fabrication, la cuisson on parti- Uahmut 1er en 1145 de l'H.(>g1re. . ·/dont h•s p~·c1111ères constrm·tion~ re­
<'Ulier. 5. - La fontarne de I!Pknnojtlu .. 11 montent déjà à l'époque scld1ouci1lc. 

1,,. • 1 falk'" i • d'Istanhul "" 1it eou- militaire a t>ffodué hi01· un ~nl'ond 
ro4u.• hier '"" i1!11•ilf'l'lnPls de< notre Vl't«~mNJI de 3.00ù livrog au sii>go di' 
\'lllP ù délilifrcr ur les nH·,nn•s qu'il l'A,·iation. Lo montant des cotisations 
co1'.vit11rt tir JH"l·ndrn l'n ~u" d.e la vul-

1 

verBée~ jusq;1'i<:i par nos 1:ompatriotes 
gall,alton deo tl'urres littéraires tur- arm(>men~ s'Plève à 7.000 hvres. 
que~ · . 

011 s'.eHl ne:·ord; :1 n•connaltro !'op- a TARIF D'ABONNE MENT• 

Turquie: Etranger: 
portu111t~ d t-d1ter ('Cs rruvros 80US 
formu do hrochnn'.X•'anmoins Il' <'hoix 
des n1u1Tr" qui do11·ent l-lrn puhli('r>~ 
a ét6 ajournt"• :\ la pro .. hait•<' •{·aul'e · 
qui 81• i·Ou1111·a drt1t:-, nue quinz..1 1nP .• \s-1 1 an 
s1stah·nt ;\la r6union d'hier '" po(·tp ü · 
'lehmot Emin h11y, le rom3nci"r l'~aki ' mo.is 

Ltq• 

13.50 
7.-

1 an 
6 mois 

')-) ....... -
12.­

G.50 

1 
lorsque le destin sou~ li>s traits d'un 
détective do S<:otland Yard vint los 
frapper sur l'épaula. 

zade llaltt Z1ya lwy t•I A!'!'u Oglu Ali-1 • 3 mois 
met lJPy. ~ 

4.- 3 mois 
• !! 

Suivant l'aL!teur de l'article, un tiers 
seulement cles élèves subisaait avec 
suecès !'o.xnmen final d'où dépendait 

===========r==fiiiiiÏÏiiÏÏiÏÏiÏÏiÏÏÏiiiiiïlïiiiiiiiiiiiiiiïiiïiiïiïÏÎiiiÏÏÎiïiii.ïiil-iïïïiiiïiiliiiiiiiiiiiiiii~m~i.~Ïiii;;;iiii~ilr===~:;~~===~===;~=;;;s- leur admission dans le service secret. 
helmhaven pom· y suivre un cours 
de perfectionnement dont le caractèr11 
n'est pas sp<'cifü'.Aux autres on disait r

. Ce•1x-ei partaient pour Kiel ou \\'il-

) 0 2 9 
que leurs services n'étaiont pas nécos· 
saires et ils étaient renvoyés, non san~ 
la recommandation d'observer la dis­
crétion la plus absolue sur Je dressu~e 
qu'ils avaient sui.Ji. li leur était rap· 
pelé 11ue s'il" trahissaient le secret c'é· 
tait la mort. ' 

" AGUSTOJ BiRiNCi 
TE. ,J"RiN 

• • • 
1 KlNCI 
TE.jR ÎN 

Une grande partie de~ renbeigne'. 
ments donnés dans l'article que j'a• 
ré1umé peut êtrP acceptoe comme au· 
thentiquo puisqu'elle concorde étroi­
tement avec ce quo nous savions d'au• 
tres sources sur l'école d'espionnage 

L!::=:==::;===:=:;:::;;;;;;:;:;::::~:;=:::=:=~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~!.~~~~~~~~~ de Berlin. Il y eut pendant la guerre . . ~~~~~~~~~:::~~~~~==~~:!!::=====~une organi!iation similaire à Pari!!. 
- La fête de la langue a 6té vl'al- - Comment donc VOl18 oubliez lai ... enaulto celle de 111. République... 1 ... et surtout colle de la Bouve1·aiuetél - Je l'ai préférée à toutes le• autreal mais qui somb!e a mir suivi des dire,~-

ment superbe, je voue dirai m&me fête do la victoire ?.. nationale. parce que personne n'a distribué de tives plus pratiq~es et plus riche.s d 1· 
qu'elle a d6pu.6 en éolat tout.. le• rosette. ce jour-là l... magma lion e~ qui a donné . plusieurs 
autre• !êW. nattona!H. . •U" au service des renseignements 

( Dt1sstn de Cemal Nadir li /'"AKiAN.,) fran9saia. HECTOR 0, BYWATE~ 
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3 - BEYOGLOU 

&_~il~r:-'.;;i'.!:!i-rrzcrrrrrru•x•xntl Souscrivez à 
··.ui-rr ., "'1 DJJxrrnuF ~!ê!!~:ns:rv'g1~' ',ct;Jj~'utfcP~("J ·x.-rrn111 u··rzrrun11u'ilf' r·-------'"""!~----·x-.·.--· __ .. I .... _'"!""'""!'""""""!'!!"!!!!'!"'"""""""""''!la ........ ____ ...,...,...,..--!-~~~+ 

I P E K ! Inédit! Alhambra. Inédit! MELE K , ••• ••• 
La aéduisanto ll!L'l.DGE EV ANS, ' L• ~rand film tle la •em31ne • l'Emprunt d';::irg:1n1· ï 01 (\ u E J' l no u E Direction de la Turquoise Ouvert toute la journ6e li u 

. t " ' • ~ Dé;eu.:iei--Diuei--Concert Réunion du Bigh-Llfe CONBA.D NAGEL dans : parlant fran~ais avec : MAGDA SCHNEmER ' " 

UftE 1!lr~an!f~~'~!~DftTE Fi~!.~~i~::f~~r:s: H~:i:X~! !~::i~·ary ~ Orcht•stre-Jazz - CP~~od~~9cosaques sibériens ~ 
Ainsi voua aurez accompli un 

devoir patriotique et une ezcel· 
lente affaire pou1· vous-mime•. L'u film et \'OUS 30-~o.:.u. En >uppl: Le cher d'wuvre des Le film splendide aux gais refrains •----••••1iiiiiiiiiiiiiiiiioi,;;;;;;.iiiiii;;;;;-.iii-.iiiiiiiiiiiiiiiiiioiiiiiioiiiioiiiiiiiioiiiloiÎiiiliii-

4uî rous char1ncra filnHt: <tll~ \'OUg allez voir ot rovoir +.-_,.-.. ____ a:_u_ ........ ~.--+ 
fmotionncra. GRAND HOTEL ~ ~ 'H M-M E · 1 n V 151 B L E Oeuvre audacieuse - unique -r11---........... =====.,..-..,.., .... ~---~!atinf>es : 11-1-3·5-; et 9 h. O\'l'<': n .. Il (;urbo. John llarrymore, ~!atin(•es 1 [·l-3-5-; et 9 h. L 0 ~ 

Le• l>la<'US: 3U-4<-6U l'. Joan Cra~rord !.< s placus: 30-50-; _) l'. ______________________ e_n_s_o.,n...;g;.e_n_r_e __ ., .... ..:: Les "P.J'il"use' es 
~ l-t• matine<·• 11-1-2 112-1-G-7 112 et 9 h. • .&Y& 

ït En suppl.: .\ctualiti\s PATHE 2 mu.~nf! l'IU!S A LA FOIS En auppl.: Actualités PATHE ...a 
~IClTQ111Jl!TCTITA'KllCp·+qqrJ1JJJ'MJ.J,Jll'lllJJJTCUTTTCJTZTrfrCTCICllCCITTlfJl)\)l,\...,.fTXT!:_Jlllllll n:••··-------~l!ll-••Ell••·····--------

En plein centrE Nus<'es des Antiquités, Tc/Ji11ili l\1osq11.!, 
,\fusée de /'A11cicu Orient 

La 0 U r S e nom patronymique.,. 

1
- --- _

8
... l mon prénom est Ose:u· ... l~uant à mon 

, .facques Bouchard. recoanabsant 
l'Hfin sa méprise, était devenu fort 
rou~e. Le vieux garçon ~e piquait 

dre. 
Lo !t'11<temain en dfct, le t•onfiant 

bous-chef se re'ndit :\ l'adresse indi­
quée. lhcar do la fl~traie y ~tait J>"r-1 
faitenwnt inconnu. 

de .-

BE Y 06 LU 

Le 1er et 2ème étage de l'appartement 
"Istiltlal.,, avenue Iatiltlal en face du Ciné 
Chic sont à louer. Pour viaiter, s'adree­
aer au portier; pour location, a1adreaer 
à !'Agence Générale Immobilière, Bahçe 

kapi Tq han, No. 29 

1 ou\·erts tous les jom·s, ,;aur le mardi, 
de 10 à li h. Les vendrei:.1s de l.j à 17 

j heun•s. Prix d'entr .. o : lv I'trs pour 
chaque section 

Istanbul 27 Septembre 1934 

(Cours de ol6ture) 
EIJ l'RUNTS 

Inttricur H7. 
l·:r~nni 1933 97. 

OBI.JUA T!ONH 
Quals 17.­
B. H.eprt."sentatif 49.05 

Vuitur~ j 2Y.3o .\naùolu I-11 4o.40 
Il 2S.:Jt'.i Anailolu lff -47.75 

" 
Ill !!N.55 

ACTIONS 
l>e ln J:. T. 
l~ llnnk. ~ ·01nî. 10. 
Au portl'ur 10. 
Porteur dt. ton<llUfi. 
Tr11n1way 3 l .-

1 

Télcpboue 
Bou1onti 
Dercos 
CiJn"'nt:t 
lttihllt day 

10.25 

.\.niHllllu !!7.55 
Cbirkel-11 tyrié 1fi.50 

Ch:ork day . 
J~aJia-Knraidin 

Droguerie C~ut. 

18. -
1:!. 60 
\:!.t;O 
0.85 

1.55 
:1 2(1 

Paris 
Lonùre~ 

Ne\\·-York 
H1·uxelh·s 
~il on 
Athline~ 

t~l'nè,·e 

Auli3tt.>nhtJtl 

·'ufi1:a 

CHEQUES 

12.U3.-1 l'rague 
1,i 7.î5 \ïenne 

f:\0.0l).- ~lndrid 

~.:J8.2:l I Berlin 
9,:!5.50 Belgr1u.le 

83.a8.25 \'ar:,O\'ÎC 
~ .-13 . lludapcoi 
l .I!?.~ll li Htll!ltre!:<l 

ti .90.:.5 AI oseou 

DEVISBS (Veutea) 

J>:;ts. 

19.03.U 
4.15.-
5.80.11 

1.98.61 
34.75.lO 
(.2ù.­
j.9G.14 

7~.51.2!> 
tù.90.25 

l':ns. 
~o t'. l"I dll\liÎ1' 11;o.- 1 S•!hillini,: A. 2"4!. -

1 Stl:'rtling 63•. 1 Posetai lM .• 

1 Dollar 117. 1 ~lori< .au.-
2U Lirelt"s 214. 1 Zloti ~u.5u 

2U F. Beli;-e• 115. 2U Lei lH.-

20 1)ral11ne1J 24,- 20 J)inar ljj_ 

:l() ~'. ~UÎSSt• 80R. 1 'fch<>rnoviteh .. 
~o 1 .C\'ll 23.- 1 L\4. Or t).25 

20 <;. 'l'chl•11u•~1 106. 1 )Jé<ljidié 0.36.50 
1 Florin 8:1. Uauknoh! 2..tO 

CONTE DU BEYOGLOU 

La HBSSBmblancB 
-~-­l'ai' 'l' .\. '<JltEDE ~IAHTgL 

Ap1·ès avoir qku vingt ans s~r la 
ri\'e gauche, entre l'OtJservato1re et 
lu l'antl1eon, .Il. .Jac<JU<'s Bouchard se 
d1'1-ida un beau mat111, à prendre un 
logem~nt de l'autr·o cûtû de l'eau. 11 
'"JHut d'ailleurs, rte recevoir de l'a­
vance~10nt en l'administration dont il 
ftait l'un des plus méritants ronds· 
de-cuir. YlllUX garçon, homme depuis 
longtemps rang<'. il commençait à 
trournr un peu monotone la petit_ ca­
fé .te la rue Cujas, où, chaque sou· 11 
lisait les journaux en sirotant sa de­
ini-tasse. li e'in•talla donc à uu cm­
qui~me étage de la rue des '.llartyrs, 
l.iien rlfcidu à se créer de11 camarudes 
dam; son •1uartior, histoire de ne pas 
tout ù fait virre en ours. 

M. ,Jacques Bouchard n'avait gui•m 
•1u'un a1111 dans les vastes et bruyan­
tes régions où ,;e trournit son no~1-
veau domicile. litais cet ami, comnus 
voyageur de son état, et par. consé­
ljuont joyeux: compagnon, hal.J1ta1t ra­
i·ement Paris. l''<itait à l!ontmartro, 
sur les flanc,; de la Butte, que logeait 
le voyageur de commerce pendant 
~es 8ejours dans la capitale. Jacques 
Bouchard s'y rnndi t, mais non sans 
d~phisir, il apprit aussitôt cle la veille 
concierge quo «~I. Cyrille Turquand 
!l\•nit changé de domicile depuis plus 
de dix uns et qu'on ignorait sa nou­
velle adredse." 

Jacques flouchni·d comptait rotrou­
Ver son vieux camarade, passer sos 
Soirées avec lui. li nmtra donc mélan­
''oliquement ruo de! ~lartyrs. Pen­
dant un mois, au sortir de son bureau 
~t du restaurant où il prenait ses re­
lias, il eut le courage de rester chez 
lui, en pantoufles et bonnet grec, li­
•ant et relisant les c~1ousque1a1res•, 
de Duma: son lil'fe do predilection. 
~nfin, un 'soir, n'y pouvant plus tenir, 
·lacquos mit un louis dans son por­
te-monnaie et s'en alla flâner sur les 

ouJevards. 
, Ver8 onze heure,, le brave homme 

~ a•Hit à la ten·a•8A d'un café, non 
~Oin du théâtt·e dos Variétés, lor~que, 
~Yant clévisagé le consommateur, son 
'01sin. il s'écria joyeusement: 
J --Cyrille Tur11uand, mon vieil ami! 

0 ~e revois enfin! 
f.t là-dessus, sans la moindre hési­

~ahon il s'empara <l'une main qu'on ne 
,u, tendait pas, et su mit à la secouer 
rGnftiquement. 

1
-Comme on se retrouve! .Je te cher­

c le 1iartout depuis un mois.,. Tu n'a 
~as chanKfi .•• il pcinu un peu cle blanc 
f"ans la barbe... Co vieux Cyrille ! 

ranchoment, je te croyais mort.. 

1 .Ju crois, monsieur, quo vous 1·ous 
rompez, on plutôt J'en suis sûr, ré-

1lOnd1t froidement, mais poliment, le 
l'ereonnage inUirpellé... D'ailleurs, 

do politesse; aussi accabla-t-il des plus 
délicates excuses Je sosie de Cyrille 
Turpuand. 

- \'ouillez me pardonner, monsieur. 
~Ii!Je reg·ards. .Je suis tout ù fait con­
fus ... ~lais il y a Lies ressemblances 
vraiment extrnordinaires ... \'ous res­
semblez ù mou \ici! ami Cyrille Tur­
quand comnw u111i goutt~ de pluie 
rAssemble lune autre... Pardonnez­
rnoi ! 

- Fatale r~;;semblance ! s'(•cria cette 
fois Jacques Bourlw.nJ. 

LBS déplacements dg n3s mi~istres 
~!. Oscar jouit un rnst<rnt cle !'cm· • . 

barras de son voisin. puis il pas•a sa Cel al bey a Izmir 1 
main f111e dans la barbiche grise qui On annoneu d'Izmir l'arrirc'e <•11 
dé~orait son menton. 1·pttc \•ille du ministro de l'(>r·onomie 

-Le mal n'est pas grand, 111011 cher! :\lahmout <'elal boy. 
monsieur, dit-li d'un ton •·ourtois L'errivée de Fuat bey 
Vous m'avez l'air <l\rn galant homme: . L<> miniHtre deë finnnc,•" Fua: ""' 1 
pus un soul instant, JO vous prie de I~ •••t urrh·é ce mat111 un notre ville. Il 
c1·obi, je n'ai song1' à une mau\'aisc retonrnl'ra (nrt probablement ce soir 
plaisanterie ùe votre part. Et <'Open- à Ankara. 
dant, ajouta philosophiquement ~I. 
Oscar. Paris contient pas mal de far· 
ceurs, toujours prêts à se payer la ti'-

La Turquie touristiques 

w du pauvre monde. L' f 'f' f' d f' f 
Ces mots atteignirent Bouchard 1 U l ISa IOn U PB IQUa 

droit au cwur. Il déplora intérieure- d d • •t • UD IB 
ment _ia tavon, plus que tnmih~re .tout ES E\JISBS E rangBPES Q li S 
li a\'att a~ordu_ son VOISl~l de table, et vonagEurs DmportBnt au dépant 
1ura de sen fau·e un anu. J li 1 r 

-l'ermettoz-moi, monaiour. de vous 
offrir un bock eu vous priant de le 
boire à notre bonne rencontre et l 
notre n111itié. 
. -J'accepte avec le plus grand plai· 

~•r, mons1eur,répondit l'autre. 
Les bocks furent a1~portéR et bus on 

un clin d'mil. li taisait chaud: la Hoi­
rée êtait belle. Oscar, ù sou tour, of· 
frit une tournée ... ~lais Jacques Bou­
chant protesta que sa punition serait 
d" rùbler toutes les consommations 
de ln soirée ... Ce que ~l. Os.-ar lut hus­
sa faim une 1·oulant point, disait-il en 
"ouriant mécontenter le plus aimablt• 
dc8 hommes ... 

Enfin, à tHIP. lwure du matin, lù 
sous-chu( de bureau 11uitta la pL1ce, 
suivi de son nou1·el ami, 1H1uel arnit 
duclurll oe nommer Oscar do La Ilè­
trais ot roprésentel' à Paris, une gran­
de maison clc vins de Chan1pagno. 

-l'er1nottcz-n1oi, cher a1ui do vous 
reconduire jusqu'à votre porte, pro­
nonça le buroaucrate. 

-C'e>t moi qui aurai l'honneur de 
vous reconduire chez vous, mon cher 
Bouchard, risposta l\I. de La H~traie. 

Ankara, 2;.- L'n nouveau projet de 
decrnt loi en appPndice tt l'a1·t1do 51 
du kararnnm1• sub. :\'o 11 1·elat1f à la 
protection de 13 monnaie nat_ion:uc 
vient d'ôtre d~pos(• :l. la pr6s1rlente 
<lu conseil. 

Au' termPs de <'<' m·ojet 1<•> tou­
rist(.)~ (•lrange1·s vi~itânt la 'fu~t.l';JÎC' 
pouri·ont, <'11 quittant le ter11to11·c 
turc, exporter sans néce~sité d'obte11ir 
un visa spécial le n·liquat de leurs 
deri~e!' ,~traug~rcs qu'ils n\1uraù ut 
pr....; dt'>J!CllS0Cti Îe!. 

Triptyques pour avions 
---. 

On sait <1u'il arnit dé d1't1dé, en nie 
de fournir touteo les facilites voulues 
aux touristes venant en Turquie'. que 
les triptyquos i\ ci(•hucr aux 111téres­
sés par le Touring Ulul> Tu1·c soraiPnt 
arcept.6s au lieu et place dP gai·untio 
pôcuniaire lors du passage de~ doua­
nes. deH moyens Je trnnsport !t•ur 
appartenant. 

La Ligue Aéronautiquo vient d'en­
treprendre des démarctws auprès des 
départements compétents pour que les 
triptyques qu'l'lle délivrera aux tou­
ristes v1>nant par avions et dirigeables 
soi.mt égalcmem acceptés à cet offet. 

Se prétent tout particulièrement à être utilisés 

comme clinique ou cabinet de consultation de méde­
cin ou de dentiste. comme atelier de couturière ou 

de tailleur pour dames et comme logement 

1 Nusée du palais de 1'op/.:11pv11 
et le 7 résor : 

VIE EtDftOMIQUE Bt FIBDNCIEHE 
LE nouvEau traité 

de commerce 
tui·co -holla.nda.is 

1 

re1nboursl1r la rontrèvaJuur des ux­
portations qu'ils out fait11s à Li~ tina­
tion do la Turquie. Led devise~ leur 1 rel'enant restaient, en effet, bloquée-' 
à la llanque Cemrale de la Hépubli­
<[UC en vertu du contrat de clearing 
111t~nenu entre les deux pays. 

ouverts tous les jours de lJ à 17 h. 
suuf les mercredis et sam~dts. Prix 
rt't,ntrée : ssi Pts. pour chaque Sl'CllOll 

,i/usiL' tles arts turcs t•/ 11111J11/,,N111s 
d S11ltym11111é : 

ouvert tous los jours s,rnf Jo; l..i111tis· 
Le• nmdred1s à par!ll' d" I.J li. 

l'rix <l'eutrco : l)?ti 1J 

Nusee de Yedi-A'oulé : 
ournrt tous les jours du rtl iJ 1; h. 

l'rix ù'entri.!e 1,ts io 

Nusee de f'Armét! (Sainte lre11e J 

OU\'Otl tuus lti~ jourti, saui lu::> 1ua~·dîl:i 
de lU à 1 ï heures 

Nusà de la Nur111e Le c Ht•vo~·h1 • n ~H)lh'1\ il Y a quelqurs l ~IalJ1ourti~s?ment les arrivages ont 
jours 1lan·~ !-4f•s t·olonnes, la ~ignntl.11·e tl'un H ... auroup ù11111nué. Le stock existant 
traité iln ,.01:iwnce a\·eo la Hollande. d:1us les frigorifiques s'~Jùrn R 60UO ouvert tous les jours, sauf les \'endredi~ 

:"\ous e1nµrunton~ auj_ou_rtl'l~ui _à .notrt ('On- caisse::; envirou. Lei:; arri\'Sg"t'•s sont dtl iO ù 12 heures et do 2 à 4 heUl'<J;, 
rr.-r1> J'Ankara le •llak1m1yeh :\hlhy1• .. , quPI- vuudus au jour Je jour 
quPA 1'f"n!l;eignr1nt'.'nts ~ur le~. clau~e:; de la 1 ,. t , J . • . , ') 
nou\"elle <'onvcnti<·n con11nerc1ale turco-ho!- .. ,<? on:s que a. µ~oduct1oa d œufs a 
lan<lai•e. Fens1blement d1m1nu6 cette année · 

]leu.- Ji>,ics .\ ut U sont annexées après les baisses continuellos ourve'. 
au traité : elles contiennent l~s arti- nueb depuis deux ano sur les cot1rs. 
cl1·s qui pourront ôtre import~s hors le~_paysans turcs avaient préféré sa-

1 contingentemPnt des l'ays-8as ut de enlier un grand nombre de leurs 
ses colonit>s l'!l Tun1uie, tandis qu'une poules. . . 1 
liste C, annex(.e de m~me au traitt:I, Dans l'es conditions les cour· ont 1 
dt-sigtll' J.•s articleg contingentés. eonscr.vé leur tendauce à la hausse, 

TaHJF DE PUBtr&rrt• 
4me page Pts 30 le cm. 

3me ., 
" 50 le cm. 

::ime ., ,, lGO le cm. 
Echos: 

" 
100 la ligne 

·• LPs articles qui pourront lltro ex- maigre_ les restnct1011s 11ue l'.\ngle-' 
por11·s hors contingentement de Tur- terre nent .d'aJJporter ù J'importauon 1. 
quie en Hollande sont ml!ntionnrs des <1'ufs etranger" ; le marché cte 
dans uno liste D tandis qu'une liste E Londres qui troun· arnntage :'l utre !!!"!!'!"'""!!'""!!'""!!'""!!'!'!'!!'!!~!"!!!'!'!"'-... !'!'!""!"'!'!!!" 
indique CE'U\ qui sont soumis_ au con- ahnwnté J~ar la l'ol_ognc, était tou­
tingcntement. Les marl'i1a11d1sos non jours rPstc 111access1ble aux ci·ufs 

Les n1a1111scrils 11011 111sérés ,,,. soul 

mentionnl-es <iang les liste• sus-indi- turcs. pas rcstill.e>. 
qu<'es b(•néficieront du régime g(•nét'al 
uu contingentt•ment. 

l,;,.,-; dl•ux pays s'accol'flent Pli 

ou l rL• r1;ciproqllf'J1H1Jlf dt~:-. lic·enrc·~. 
par (t:hango <ll' lettre,. Du fa;t de ecs 1 
l1t·t·11n·s, la 'fnn1me l.Jénd1l'ie d'une 
augnwntation drs contingents en ce 
qui c·onc<•r110 les tapis d'Orient et le" 
tuurt~1 aux vêgt~lUU7'.. 

l.u Imité •·onclu est valuble pour 
six moie. Se" clauses so11t (·Lcndut:s 
aux t•ontrati:; co1uu1erC'iaux, tonclus à 
partir du 12 1u111 1934. 

En même temps que la eo1wJusion 
d'uu traitt~ do c·on1n14.!rco un contl'at 
do d,,,u·ing a {•t<i signé ln jour mème 
li. Ankara a\'l•e la Hollande. 

Le8 dispositions du contrat de dear­
ing serom t•xécutées eu Turqurn piu· 
la Banque Centrale de la ]{qiulili11uc 
et on Hollande par te • ïderlandscho 
Clearing Institut. . 

MOUVEMENT MDHJTJME 
LLOYD I ST 

Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 
·------

DEPARTS 
>\"ESTA, .Pn:t~ra.Ye!1<lre1li ::!~ seplcni ~- ll h~urew 1>out· ~J~t~lin ~ 1 nyrnfl Je Pirt!e 

1 atra~, llr1n<l1.s1, \ en1~e ~t 'fr1ellite. ' ' ' 

GALDE~\, ~a~ti~a ~a1nedi 2.!J scptrmhrc it :lol h.1><>ur C~n·alla balorti·pH• Volt.' Lt>l'iri~ 
l'atl'a~, liruuJ1si, \u1use et '1'1·1c:!te. ' ' 1 ·• 

A\"EXT~!\O,~p:trtira ltcrCTt•di ~ (h'L a 17u. Jotu·\';11·11a, B\iurgaz, Llln tantza, <>deasa. 
C.,!lT.lH.l~ .\LE, partira n~~rta'iJJ1 t.I net, à 11:ih, pour fA? Piri!e • ·apliii p t .. ~l · "Il 

et t.r1•11cit. Le llat•·au partira des quais <le Galata. ' ' a r.t:.,, arsei e 
IJI:\~.\~\, parti_ra, i'lterl:retli ;! 01•t à 18h. ù'OJessa, Constantz~.\'arna,llurg.1 • 
, t! .. hA. 0 partira 1uercr •th ·~ o·~l • 1· '- · 

<~nJatz, et .Uraita, c t .... • a ' u, vnur \~rua, Bourga-i, ConJJt:inLza,~'1uhna, 

,; . - -fMte---
•.. ~rv~re co1nl>i.n~ av~c lt!s luxueux pnt1ucl>Otii <li) la Société ITALl.\.X.\ et Cv..;ulich J..ine. 

Ils se quittèrent, amis comme o'ils 
se connaissaient depuis trento a1u, en 
se donnant rendez-vous dans un res­
uurant du boulevard pour y déjeuner 
ensemble, le lendemain, et vider une 
bouteille de vieux bourgogne à leur 

Au.- t<'rmes du i-ontrat de ~h·ar111g 
les c.·1101'1ations holiandais<'S 111· pour-,, __,.'"->.........,,......_,- ) O' 

Pl . d'I . , 
8
. ront ja1na1s dt.·pa~!-'er 1u taux , e ïll io j 

t. ~ .. aû' Co1~tpagn1e Jéliv~IL tles ~ill~ts ~ire..:ls pour Lou. le~ port; ùu :\or1I, Su l et Cen­
t c A1ner1qut·1 llOUl' 1 Ausu·al11J l.a :\ou,·au., :.lcu111de ~t l'Eli:.trê.me-Orient. 

1 
1-a Cu111paguic H\!li\·ro t..le$ lJiHcts 1nixtc.i pou1· le paroourz; mu.riûu1e-Lcrre.sti·tl li:ilanliuJ­

>a1·1~ et l stan~ul-Lon~re:1. _F.llc Uélivl'ù au•.si 1~111 b1llt!t:. de l'.\ttro Esprebr>O 11.alianu. Buur 
respective sant6. 

Là encore, on trinqua forme, et l'on 
fut expam;if. 

- C'est égal, murmurait Oscar, je 
m'applaudi• de rosliembler à votre 
ami l'yrillo. l!:tre le sosie de quoi­
qu'un n'est pas don111\ à tout Je monde ... 
Certes. l'Ous avez été un peu familier, 
lüer, au café, en m'abordant. Mais ... 

- !\'en parlons p!Us ! clama Jacques 
en offrant un second verre de • finll • 
à son commensal. J'honore cette res­
semhlance ' 

li <\tait deux heures r.'est·à-dirn que 
son bureau attendait l'aimable sous-1 
clwf. Il insibl a pour payer· l'ad?ition, 
qui s't>lurnit (t quinze francs, cigares 
compris. Oscar ne fit pas la momdre 
opposition mais proclama qu'il r~ia­
lerait son ami le lendemain, à la même 
heuro et au même endroit. 

- ,Je bénis ceLte resseml.Jlanco 1 
s'6cria ,Jacques en 11errant fortement 
la main d'Oicar. 

Lo londemuin, l'addition de leur dé­
jeuner s'élevait ù trente Cranrs, ciia· 
res uon compris. !Il. de La Hâtraie 
ayant par mégarde oublié son porte­
monnaie .. Jacques acquitta " la dou­
loure!--'se "· I! en fut ainsi pendant une 1 
semame Jlnv1ron. 
• 1 

- .Io vous donne bien du mal, mon 
cher Bouc·hard, disait chaque fois Os-! 
car. Il est vrait que j'attends les fonds 
de mon notaire da province .. Comme11 t 
oserais je encore vous reprocher \'O­
tre famliiarité de l'autre soir\' 

- Heureusement ressemblance ! ré­
pondit le sous-chet en souriant. 

Oscar rtemeurn invisible pendant 
un mois. li revint, un matin, i;plendido­
ment vêtu la fleur à la l.Joutonnière, 
annonça à son ami qu'il s'installait 
dans un charmant petit hô~e! entt·e 
cour Pl 1ardin. avenue V1lhe1·s. -
« pour cause de gros héritag~ ... " 
,Jacques lui fit ses compliments. Oscar 
voulut l>iun les accepter, en ml-me 
temp~ <1u'l!u billet do cinq cent franc~· 
li allait remettre cette petite 1mmme à 
un homme de loi chargéde ses intérêts 
et pourgagner clu temps,ne voulait pas 
retourner la prendre en son hôtel. 

-Je vous rembourserai demain,à ta­
ble. J'ai un cuisinier de premier or-

DIES l UVIBnnES a IZE c'est·a·din> quo ivrsqu .. 1es exporta-
1 tions turr1ue• auront allo!lll IUU1 les 1 .. u l 1rel.', AthcIH!it, Hr1uù1s1. • r 

füze, 2ï A.A.- l'nc 
ne continue dE puis 
flp,u1·os ont débordé. 

1 · 1.1 · 1 importuttollH de la Hollande on Tur-p Ull' t I ll\"ten- · 
hwr soir. Les quw devront 8tattonner au taux du ;o. 

f>ouJ: tuus n.:nttci(lncrnentkl s'adrC~bc1· 
k~~ H.1utiu1 Hu.n, t;uiat.u. 'fcl. 7714H7t; ùl 

à l'Al(ence (jU11éral~ ùu Lloyd_ Tri(' .. tiuo, ~1..·r­
à son Bureau d1J P~ra, Galata-SlJraï, TC!. 4"S'i'O. 

~ ··~ 

Banca &ommErciolB ltaliana · 
Capital tolièrellll!nt 1mi el IÙ•:IT:s 

Lit. 1 milliard 280 mllllona 
-o-

Direcliou Ct::otrale MILAN 
Fili•les dans toutol'l TA LIE, IST.\NBUL 

SMYRNE, LONDHE~ 
NEW-YORK 

Crrations à l'Etraug~r 
Banca Conunercialc 1 talian,t 1'ru:,t Cy. 

Ne\v-York, JJor;tou. 
B:.inca Cou11nl·rciale ltnliar1a (F1·ance) 

~arse1llc1 ~il'e, .:\lentnn, ~onnes, Besu~ 
heu, Monte Carlo. 

Banca Conuuerciale ltulian:i e Bulgara 
Sofia, Varna, Burgus Plo\·dy. 

1 

Bouca Coinn1orciule !t~lia.11u o Runutnn 
Bucarest, Bru.Ha, t~alat;,::, Cluttina.u: 
Con~tunza, etc. 

Banca Couuuer_ciale ltnliana per l'Eait .. 
to, .,.\.lcxanc.lr1e, Lo Caire, etc. 

Banca t!ou1n1tH'c1al"' ltuliana e Grt!ca, 
Athl>ne8, Snton1que, Le J'irée. 

Affilistions à !'Etranger 
Bw1l'U Urllu ::;\iz_zera Italiana, Lugano. 

Bellinzona, :::>lua~so, eLc. 
Bn1ll1ue 1"ran~ise et Italienne pour l'A­

u1cri4ue du Su<l. 
Pu.ris, H.ei1ns, etc. Huenu:;-.Ayres, }{o.ia­

rio ùe Santa-l·'é, Sao-Paolo, Rio-.JP­
Jant•1ro, Hanto!">, etc., )lontev1deo, Bo· 
K"Ota, \"aJpara1so, Santiago. 

Banca 1taliana di Li111:1(Pfrou),Lima,ct>.!. 
llanftne Union de Bohi!1ue, Prngue, etc. 
Banca Uugaro-Jta1ianu, Bu<ln}Jt!st, 8or•1e-

til ltatiana di Credao, \'i~nne, Milan, 
'frioste. 

Bank. Iian<lloVi·y, \\', \\'ar::i:tavie 8 .. \.. \'ar­
i;ovie, utc. 

Hrvat:,ku 1Jank.u, Zagabrîa. 
Uancu ltulü.u1a lEt1uatctu') llayaquil. 

Siètte tle lstaul.Jul, Rue \'oïvoua, 1>a­
btz;,::o Knrukeuy, f~lépilone POra 
~6-< t-~-3-4-ii. 

Agence de 1:-;tanbul Allalemdji:m lian, 
U1recuon: 1'el. :l:!.UUO. -Op~1ationi:i gcn.: 

2:!UJoJ.-Portt!(euille DoL'.u1nenL: il::l~I. 
Po~ition : 22911.- Chanlie et Port.: 
2'ltl12. 

Agence de P~ra, Istiklal LJ:td. ~-17. Ali 
Nn1nik ùey }Inn, 'l'l·I. l'. 104.ti 

tiuccurt1ale de S1nyrue 
Location de coffrc•-rorts à P.Sra, Galata 

titand.>oul. 
SEHl'lCE TRAVELLERS CHEQUES, 

~ ST --·~ 

PRATELLI SPERCO 
Auos• les 3u % des sommes rcahsêos 
par les uxpol'tat1ons hollandaises tm 
Turquie s<•ront tenues par le Xick·r­
l<1mlscho Clearing lnst itut :l. la dbpo­
sitio11 de la Ha11t1uc Conn·ale dl' la Gi.lata, 6ème Vakul Han (Ex-ArabianÏi~~) Ier Etage Téléph. 44792 Galata 
République. 

Uéparts pour Yap~urs 

---- Compagnies 
-

Dates 
(saur illlprû ... ~u) 

L~ delai du contrat de cl1:ariug 
expire, com1uo eclui du traité de com-
1nerco <.tans six moi6. La eontre\·alt?ur 
des exportatio11~ que la Hollando a Anrnr;, Hotterdam, .\.mbtor­
effedll•:e:; dPpuis Jo 16 jum 1934 est dam, Uamt.iourg, ports du Hhtn uHer1t1t'S,, 

Compagnie Royale vers la 2q seµt. 
Néerlaniaise <le 

X.vigation i\ \op. rcrs le 1 1 octo. 
1ncorpor1·0 au clearmg. 

L'amélioration dE nos mtthodss 
dE culturE Et dE rtcoltE 

dE l'opium 
Le ~]ll-cialisie persan en matière 

d'opium. ~li:-za Ali lla:dur bey,a ache-

Bourgaz, \'arna, Uonslantza ,, • • 
l'tréo, Liùnos, '.llaroetllo, \'aleuco 

l~t\ t""'l1J001 

Uomhay, Fremantle, Adelaide, 

Melùournc, ~idney, Bt·isbano 1 
(ria lzmtr) 

"'//ercules .. 

•·Lirna ,l/aru .. 

,. l'ers Io 7 01·~ 

., ,. rnr~ lu i 9 octo . 

Njppon ,~ll!cn 
Kai:::ha 

llollnnd _,\ustralia 
Lina 

1· rs Io nov. 

vé ses i11\·e$ti0tralion~ sur nos cultures ,, J T (l' · 1 ·1· 'l'i ·-- -· - · -
v- · · ompagm:t ta ian~ • uri;mo) Organisation ~londiale du 

d'opiun. En~agli par Je . monopole \'oyage• à forfait.- Billots f1•rroviairés, n\m·it:me~ et aériPns.­
dos :;tupüiant•, il a fait it:1 une s<lric 

\·o) agus. 

Î 0 •'/0 tir! 
d'expértencew fort r{us~ics. redue/ion sur /t'S C/1emi11s de Fer //alit'llS. 

Le directeur du monopole dP.> stu- S'adrP~•er :) · FRA T!i:Ll.I ~P!i:RCO <lalata. TPI. 14 ;q2 
p6fiant•, Ali Sami bey, s'exp1 irn~nt au -

~~:~~z~hA~!~~~~~;IJ~~i~::.~-~~f !,~~~~;~1Compagnia6snovEsE di Navigazione a Vapore~.n. 
- ::\'tJus avons dl-cilié de pcrfectio11-

l 1H.lr !1os n;c:thodos d~ l'{t•olt~ t"?~ dl' 
man1pulat1on de l'opium. Le spvc1a· 

S8rvice ep6cial de Trébizonde, 5am9owi Inébolou et Istanbul directement 
pour : VALENCE et :BARCELONE 

listo en~ugu s'eot révelé un él{•mct<l Départs procba.ius pour: NAPLES.VALENCE, :BARCELONE, MARSEILLE 
fort important dans l'exi1mtion de GENES, SAVONA, LIVOURNE, MESSINE et CATANE 
notre plan. 

Lo monopolo des Htupi\flants con­
voquera les nl'gocianfB d 1opiu1n J>our 
Jour t!}.}loser le nou\'eau projet do 1·à­

~l!'!. C1\PO FA.HO lé 2 Ol'tnhre 
!'il~ CAP<> .\HlL\ le IH O<'Lol>re 
~l~ G..\PO Pt.·u i1..~ !.10 .o<'tnLrl' 

glemcnt pou1· l'achat et la vente de D6partsprocha.lns directement pour BOURGAS. VARNA, CONSTAN·rZA, 
l'opium. L'u,Jministration rtu monopo- GALATZ etBF..AILA 
le l'Ompte, ù l'occasion de t'Plte eonl'o· 
cation, entl•ndre les tlol6a1w~s ou les 
r~Clexions d~s n(•gociants <JUi sont les 
premiers inl<·ress~s à l'application du 
projet en question. 

I,e tnarché des œuf-; 
LQ p:·ix do la caisse d'wn fs a hau se 

de I 2 l 2 r lh-r~s. Cette hauss•• est j US· 
tifiée par los graltlls achats que les 
Allemands piatiquent pour se faire 

!'ts CA P(l AH.\lA le 30 f'l'pt01nhrc 
fqs C.\ Pt) Pl XO le 1.t n"tohrt~ 
sp; C.\P() l· AR<> \"Crs hl !!ri nt.•tobre 

1~1lleL de passage! en cl· se tn1tqn'l ù prii: r 
lit.!', nourriture, vio f'l ~~u 1nint-rale j ~;01npri~. 

laiL~ don• etbln 1'I P . -;rienres :i t et:! 

Co11nals!>cn1cnt:i direct"I pcn1r l'.\u10ri1tt1t• tl.u N'orJ, Crntr:i!e "'l rln Sud +~t p.:>ut" 
J',\uHtralio. 

Pour plu$ a in pies rens<'igneruents tt'adres (\r nux ,\('Cnts-(~énér.iux, L.\~TEH 81 L· 
B,Ef~~f.~NX ~~ ~ù. Galata Jloyagh,in1ia11 ha11. 'l\"Hl•ph, ..tf.jt7 -44tJ.i6, nux G 1111p:1gni' s des 
11AUO:'\S-Ll1 ~-9?'-?K, Pera •t Ualuta, au llurenu do \'oynge• NA!'!'.-\., i'éra (Tél<' ph. 
HUH) et Galata (lèleph, 44514) •I aux B1U-••ux de voyage• ·ITA•, Téléphone 435~2. 

• 



4 BEYOGLOU 

LA PRESSE TURQUE DE CE MATIN LES éditoriaux du "Hakimiyeti Milliye,, 1 

Des Conf érentes 
LEs bnsss concrÈtEs 

sur IESQUBllES PBPOSB 
l'ndministrntion municipnlE 

Le tt·ava1·1 .aux pièces lns raisons qut les en ont empèchPs li- c1•pteur devant l'tre employt' tians le à Istanbul d'unB grnndE VillB 
guraicnt certains comvtes nationaux pny8 : _ -

• l t 1 t' t ·to nie et ll:ilil s.·oel l'"l' écrit d.111, le • l!akimiyeti Nous avions annoncé qu une cen- toue rnn es ques ions errt n, s a) 0 11 doit se procurer ces r1'ce1>- 1 · ' · l · La conférence 111tcrpnr ementatre M1lhn• . : 
tame d'ouvriers de la draperie avpar- minot ~i1~~~~~~.~:~~e~t~~:~e~%t~~;~i~: teurs avec facilité et à bas •. 

1
prix dans pour 1934 tient ses r (lu111ons dans les Lès villeR du passé étaient autant de 

tenant à la Compagnie des tapis or1e11- peu • ., . · tous les coms du pays •. qu 1 oxist.o ou salons du palais des eérv.11011if's situé fort1•1«sses, enqerréos étroitement dans 
taux, à Izmi!', s'étaient mis en grève. La Bulg.arie_qu,1 n'a pas apporté non un résea~ d'électric1té.Ils do1vent1dans le parc du Yildiz. :\ous saions'leurs remparts ')t plucGos comme en 
~!ehmet As1m bey. fourmt'. dans le son adhésion. a l ~nscmbl~ du .:_~etc pouvoir travailler au moyen de bat- à quelle concune 11 ce se ltHcnt le~ embuscade a:.: croisement des grandei 
fak1t, q~elques préc1s10n3 à ce propos. , semble prl'fé1erles ~~cords bilatuaux • ter1es sèches. 1 \tlles d'Ocl'idet1t pour att1r,•r chez r·outes. 
L~ socwté avait ~~idé de payer son 1 afm c~e se tir~r Je l 1s~leu10n1, .• et. on b) Ces _sortes de récepteurs dui\'Onl' elles une couf<·rencc <illl'lconqul'. l'eut- Les \ illes 1ttod1>rnos 1t'ont pas d'en­
vcrso.nnel au.x pièces, en fonction du rema1que quelle a com111e~1cé c tte pou\'oir etre manœu\'rés et régleo a\·ec ùtrc les gran<Jeg nltt·s 1·0111me l'an,; cernte. Ellos li<' sont pao non plus 
travail fourm. Le3 ouvriers ne \'Oulu- pol1uqu~ en essaya1:t ?e ~entendre le maximum du facilite possiulo. el Londres font-elles quelqn1; veu ex- étalJhs aux tournants des routes. En­
r!lnt pas accepter ce système de _fixa- a.~ec la Yo~goslavte. \01lu<~u1 ~·st l>wn: La ~ociété qui s'es.t chargé.a do l'ex- ception à cette c•pl•cll d'excès de zcle fin, elles ne sont plus alimont<'s par 
t1on. d~ .leurs salaires et suspendirent l: est un~ \Ote comme un~ .~utte, P0.11 ~_ ploita11011 rad1ophomque cloit domie.r qui s'explique par le fait 11uP, . lcs eon- l'pxplo1tat1011 direrte dos terrains d'a-
le tia,:111. . \U que cette entente VU1'so_ so réait une nouvelle or1entat1on à son act1- fi·re11ces de cette 11atul"o a111e1wnt de h>ntour. 

•Pour notre part.,cont111~e M~hme~ Sl'i'. Tous les a~cords - mcmo sous vité uvei· J'aide accordée par le gou- 1 respt'it et de J'influcnl'e ù uno ville La \'Ille moderne e,t un organisme 
Asnn _bey, nous n avons 1amais é~e une forme. pnvee en apparencu - ljUé \ernement. Des sanctions légale• doi- qut s'honore tl'ètre le lièu de réuPion écu:ium111ue 11ui pouno1t :\ tous ses 
convamcus que. les dttférends surgis la Bulgane yeut conciu:·o avec les \'Plll ûtre prévues pour l'encaissement cles conférences. beso11is par sa propre production . 
entre les trarn11leurs et les patrons Etats balkantqueo s.ont a l'avantage réguher du montant des abonnements, lin esprit qui agit our les n11licux Le" \"dus sont créées a\'el' Jours re-
pm,sen.t être réglés P.ar I~ grève. du la cause de la paix· source de revenus d~ la ~ociété.Quoi- financwrs, économ1<1ues, polttit1uos ou venus. l:e' revenus Jour viennent du 
Qu~1q.u '·' en sOit la _pohc.e s est saisi L'exeinple du Japon qu'on assure qu'll existe a l'heure ac- intellectuels d'un pay• 011 vuo tic fair·e dehors. ilref, on ptiut dire que l'édtfi-
de. 1 alfau:e et a .~rrtlté c~nq. des ou- LUt>lle quelque 15.UOO nlcepteurs dans connaître une c·itB ou sa population ..alion d'une l'lllO se• lrourn subordon-
vr1ers prevenus d otre les. mstigateurs Lo Zaman parlant du dernier cy- le pnys, il \'aut mieux ignorer le 110111- vaut certainement vlus 11ue la \isile n<'e. 
du mouve.ment ; les ouvriers ~:est~n~s clo11e effroyable qui a ravagé deux brc de l'eux qui acqmllent le, vrix do de plusieur" l'enlaiues. do tounHtes. A)- A l'e:,istonee d'un milieu écono­
ne devraient pas, à notre a\ls, utrn dl's plus un portantes villes du ,Japon, l'alJonnoment. Il ta~dratt s oœupor Est-11 IJesmn de souhgn1-r que nous mique susl'ept1ble tlo lui assurer das 
rem·oyés de la,fabrtque., , Osaka et Kyoto, note qu'il est impos- surteu>cmentdel'enca1sscu1entet mau- devons encore déployer <.ltl grands revenues. 

On peu~ e~ l on doit .s attendre à. ce s1ble de ne pas éprournr une alflic- gurer le système de la vurceptton par effort>, Lien qu'un ait d(•Ja pu bité BJ- A la vo~sibtltté et à la capaci-
que le vah d Izmir Kâz1m pa~a entre- tion des plus sitweres en pré"enco des \'Orsements échelonué3.» plus de 100 \'Olumcs eu frun~ats >Ur té du pruduiro en fonction des oxigen-
v,reune cl_es démar~he~ auprès de la calanutés qui se sont abattues au le kemaltsmc, pour faue co•maîtru au ces de ce 1111lteu <·conomique. 
l:omvagme des tapts d orient pour le cours des tltx dernières années sur le~ ---- monde ce régm1e tl 111 rHulul1on pro- C) - A l'acquis1t1on, dans son milieu 
réengagement des grovtstes trrespon- îles ntponnes, leur causant, outre les Fratern1"tE' d'armES fonde ethuma111taÎl"e !JU'll a vro10<1ucc économique, clt·S denrées et dPs matiè-
sables. pertes 111atlir1elles leo plus lounles, en Orient~ 1Jepu1s dts s1èt·ll'S et des rns brutes nécessaires à ses vropres 

D'autre part la décision d'établir le des centaines de milliers de \'tCttmos siècles, les litteratures, le~ ecoleH 1'111s- besoins. 
taux des salaires sur le rendement clu ·~lais le pomt sur lc11uol nous rnulon.s oubll"E'E totre, les lin-es cle voyago amis ou en- /J) - A l'existenl'e de roules et de 
travail tout en étant.avantageuse pour tout partwulièremont insister, conti- nenns du Turc, out g1arn dans les moyens de trnnsports en commun ser-
les établtssem~nts mdustriels qm s'é- nue, notre confrère, c'est le courago esprits une 11nage de la Turqutl' et un vant à assurer les étrangtrs d'arge 11 
pargnenl ams1 la peme de contrôler opposé par les Japonais à ces cala1111- type de Turc totalemont d1ff<·ronls pt de marchandises entre elle et son 
Jeur~ ouvriers n'est. pas non plus .au tes et la capacité dont tls font preuve Une lettre du général Micich de ce que nous somme" .• \us>i ce se- milieu cconomiquo. 
detnment des travailleurs, à conditton on robâtissant des villes les plus vros- au général Pettiti di Roreto rait nous abamlonner ù du varnes Je tie11s tout parliculiere111e11t à /aire 
que la quantité de travaü exigée jour- pèros sur les ruines causées par ll' illusions quo de prétendrP rflncrr en ressortir qu'il ne peut y aoo1r de oille 
nellementdes salariés so1t ftxee d'une catastrophes En effet, non seulement A propos de la ri'"en!c polôrni4ue qui • dix ans les souvouirs <tLrn les stecles sans production Il/ sans llinter/ani.. 

· "' 1 1 1 t ù l viole1nmcnt oppnsô les Journaux 1talie118 et E . façon rauonnelle .•• ous vouons sou i- il ne resta pus aucune race e a v10· yougo,laves, le "Giornale d'ltaha" reproduit ont gravés. • osayons marntenant d'appltquer 
gner ce disant que le dtfferend de sa- lt•nto secousse sismique qui avait de- doux lettres .tu géneral )lic1ch 4 ui démon· cette defuution, qui parait cles plus 
luire surgi à Izmir n'est pas un incident vas té, Il y u dix ans, pluswurs villes 11·•nt c.imment les Serties, au """" de la Istanbul n'ti•t )Jt1Ul ûlre pas la \ tlle conerètes, à une \'tlle telle qu'lstan-
local et isolé, mais qu'il re\'ilt un ca. du Japon, y compris sa cap1talo, m~1s guerre appréciaient 1•• servie•• ot la valeur la mieux 1nd1queu pour •!Ut 1out nous bul 

A -1 <l'i l de l'ar:n~e nalicnne. \'oir1 le prcnuer tle ces connaitre. 'foui· ours csL-11 c1up lc:s · ractère général. uss1 est-1 nécessaire on \'Olt mèmo auiour 1111 cose111 roits doeuments; 11 est adres.é par Io général )li- • 1 - De <11101 subsiste Istanbul '( 
lors de la réorgamsation des affaires s1 rudement eprouvés r~édiflés plus cil'li alors commandant Je la li>re arrn,;_._,. cha11ge11ttlllts l'oôl'lllt~ls, ni:u·qu.uit la (.,1uels sont ses rernnus annuels en 
dei:; travailleurs Ue procéder à la prise so1nvtueusement que par lu passe. be, 

1
au général Petitti d1 Rorcto, i1ui con11na11- rupture tres nette avec los anciennes n1èn1e tc1nps que leur nature'( 

de certames me~urus tendant à eluci- Lutter coutre les éléments de la 11a- dait la ;iae di\'.: 111stitut1ons llU tout vas tout a fait 2 Combien tle pei·sonnos \ ivent en 
der cette question d9 principe.• ture e8l devenu une habitude chez les Q <l. de la Ièrr armée sertie. IJ. l'rheui. défaut en cette villll. Uu\TOllo tct une cette ville en e1~argea11t sur Je vrodutt 

nippons. 1 .,,.,. 1917. parenthèee pour souligner qu'[stanbul, doB imvôts, au moyen de leurs r·ontcs 
La visite des souverains 

Yougoslaves à Sofia 
Ln télégramme arrivé hier d'Osaka ;\Ion cher général, tut-il peu indique pour 11011> f,uru coll- cl. de leur 111dubtrte de lem· l'Olllm1>rce 

annonçail que tous les de~âts occa- è d naitre, reste cl!corn la seule loeahtu oa on se hHant à toutes sortes d'en-
.. 1 Le magnifique suce s ù vos valeu- où nouo serons 1u.rùs, puist1ue aucune 

S1011nl',; par la dermere catastrop IC reuses troupes qui, nonobstant la ré· • treprises ~ 
seront reparés d'1c1 un mois. oistance acharnée de l'enuomi, nor10b- de nos autres \'llles ne ruu111t. encore, 3 - Quel est l'hinterland ll'I&tanbul"' 

l)ppuis hier, le roi Alexandre .,1 la 
reine Mane de Yougoslavie so!!t 
les hôtes de Sofia. A ce propos, Yunus 
:\a<li bey é111i:t dans .le Camlluriyet 
tiuelques r.;flexions plorntJa de perB­
ptcac1té. 

On ne peut contontr son admirrtion tant son feu infernal. nouobotant Jus à ua égal llegre, los condtllOn• rc- Quelles sont les wnes economiquos 
en vré~ence de cetto volonté et de d'ff' 1 é • d terra· t · quises pour recevoir les \"lsltPurs a\cc lesquolles la ville a des ru1)purts ' icu t s <normes u . 111, on pris ou·augers. li Huus luut prést•uter là 
celte énergie mlas~aules, et tout var- hier d'assaut, avec un irrésistible tilan, k d'<tffairos ~ (.1uelle ost la nature des 
tl ,.1111·è1·u111"nt devant cette puissance J "t o o • J d' d · t" quelques exemples do lu cuu,u ·emu- lllaffhantlisPs 11u'e!le leur rnud et les 

' v v a co e ' 5 , Ill a relllp 1 a uura ion. hste 011 concontrant dans 1111 ou "IU-
rcconstrucU\'e. lJ'atlleurs cuue haute J d olomies do votre hé~· " profits qu'elle s'assure '! ,es eux c lvtque s1eu1·s quartier• de celte ville les tra-
l ,apac1·t"' assure à l'homme la victoire r62e ro·g 1·nf s'y couvri·rent de gloire • - L'hinterland d'lstanbul {Jeul-il 

•Bien que la Uulgarie,écrtt-il,semble 
pn st• rapprochant de la Yougoslav10 
\'Ou loir s'~Joiguer des autrüo Etal~ bal­
kaniques, et par excmvle d.e la Tur­
quie, non" souha:tons très s111cèrement 
malgré toutes ces avparences qu'elle 
réusblsse à s'entendre avec sa vo1sme. 

· ~ · · • \'aux de restauruuon t·ouformement " 
.U r Je~ éléments. Car <Jeux-c1 dans luur • · 1 11110 noui·elle belle pige d otre elargt ·1 Y aura-Hi dau. eet hin-<Crtvan ' ans au pla11 a1·1"'l". d chaiuoment peuvent dtitrmre los les annales, déjà si glorieuse", do l'ar- v ' . .. lerland dl's con<JuiTences suscopttbles 
maisons et les loyers, mais Il« ne peu- é . r ::i · •otr<l haut ct· lotunbul etait autrülurs pour 'ucci- de 1ncnacer uujuurd'hut ou demain la 

m e na ienne:. ?.us '. . e .troc- deutal une \'tllü de \Ofago 101111.uu, 
l'ent attemdre la \'olonte, l'e11erg10,l'm- tien, ~os ofhc1e1. et \.os soldats y ont comme 1111 pa)·• d'outw mer de l'Ex- ville ·1 

telligence et le •a\'Otr de l'homme. do11n: la preuve lummeus~ do le~r l tr~rne-Ortent. l'luo la rcu111011 des coll- 5 - Quelles sont les mardtandises 

Nous garantissons à la Bulgarie qu'il 
sera absolument opportLin ùo su1He 
les voies qui 1111 seront indiquée~ par 
la Yougoslavie afm de vou· cette en­
tente so réaliaer. Il n'1111 résultera que 
du bien. 

~' nous nom; donn1on. la pe1110 de capacité et de leur valeur. ,fe \'OUs fo- fi\rcncus y sera h i•qucnt~. plu, lstun- dont l'l11nterland d'Istanbul a bosoin 
nous rappeler toutes les d1ffwulte,; l1c1te du to.ut cu'Ut", mo11 cher génural, IJul sera Ia!J!JI uch~e à i'ù1Tit1011t uu ut qu<Jllco bOtll, <'Il regard tle i·1•s mar­
a\eC lt•squelles IlOU::l cont111uon'b ù ~t\'OUti l'r10 d1~ faire pat·t ù .tu~s tlo \point de {uua dl~paraltre 4.:oiupl~Lu- ~~11~;~1 se::s. ccll~::i produttf"~ p..tr la 
être aux. prises en vue ùo rt:paror les l ho1nruag:c 61nu LlB 1non adrn1rat1on et\ 111ent cett~ iUusiou. 
déga-l• causes 1>ar les "'ranus 111cu11- ""li" do toute mon ai·mée . 1 . 6 Que 1our1.it à la nlle son hin-.. " ' · L'es1mt so lum1l 1ar1Hern a\!'•' cette dies qui ont ravago ~tamuoul, lu né- terland ·1 Quelles ~ouL los eontl1t1ons 
cossite de nous inopirer do l'exemple ,Jo ,mis navru,mon cher général,tJu'un dtstanco quand J'halntude tl') voyager <.les echangcs entro eux ? 
du Japon se mantfeste pat elle-mome.• tcrnble accident, impossible :\ pri\voir se sera géncraltsûe. !Jans un uvetur i _ (~uelleo sont les effets exer­

et à 6v1t~r, vous ~it obligtls it évacutlr prochatn on rnr~·a dl8JHll"attrn 1ouo leo çant par la capacité d'achat at•tuello 
.'ons souhaitons très .sincèrem~nt Notre voix. les vo,1t1011~ SI herotquemenl co1qui- embarras <[U'Oll ep10U\C dans le \Oyaq.e de l'llmterland oUr la production Jo 

que les manifest~ttions qui auro,nt heu ••·H el s1 !'htirement payées. Ju pleure pur teno ou par 11w1. la i·ille et Je pouvoir d'aehat do la ville 
en Bulgarie à 1 occae10n de 1 é1·unl!- U' 1 culle de la Radio turnue.~foc- a1·e,· 1·0115 les chers et. valeureux fr~- J) I· lté bJ' 1 1 Tur uiu l 8ui· ctllo de 1'h11iterland r 
ment 1mvortant que constitue la nsite ···. es . . " res d'armes tombés s1 hérn1quemrnt 1 ans a pu i4u.; '" a li \ ~ s . t 1 .. bl • 
de S.~!. le roi de Yougosla\'IO, no se dt badrntt111 bey, suggere, dano Io · 1 1 d , P· t . •t . , ,. ·!'- rt'stauréu et 01,u1e 11 to ,:., <1e1111111 u11e . • - eia1 -1 PO•".' u d augmenter 

rr . Il "1ill1yet et la Turqwe de c" matm.q uul- sur ~ s? ~ Ill l a, rie e. Jù Ill 11\C 
1 _ chauss1·e li'autolllUl.Hle palln a d ls-1 le \ ulumo des allau·es d'Jotanl>.ul 

limitent vas à de3 formeso 1c1~. es.et quesréformesqu1 s'imposent d.rns cul ne, a\,oC le1~slpect ebp!us profo1l1d,det /tunbul jJOUr 11.10,;ur par h.ucaelt, leo en lo11ct1011 des boso111s <le oun hm-
de surface, mais puissent être l mdtce vanl eur suu 1me a tll'gat1011 t evan k 1 lcrluuu , 

• de l'intervention prochaine d'accords ùomume. 1 r · · de 1 t 'd la to11lt• cle l:lolou .\11 ara cL "' ter on- · · 
uL'un des po111ts que l'on ne do11 pas eur ter n.wy:israt;doa mor . ans , suite Ja capitale avec le• \tllus d'his- ';I - Quuls sont loH sources nonnaleo 

dé~~~t~f~asant sur la conviction que ver.Ire de vue ol>sene+1l, c'cot de ta1- lutl~ pout ~ ~auso commu.nc. totre et d art de 1',\,;1e-.1lineun•. 1 dt:>o rornnuo d'lstanbul et tluns 11uelle 
nous nous sommes faite à la suite de re en sorte 11110 Io pubhc puioso se Il ailleurs 1 évacuation temporaire l:o11s1dérez quo 1'1nduolr1e tuuris- uwoure •Ont-elles expiottces ? 
contatcH très procheP, nous pouvons procur~r de• appareils à bas pnx. Les ~e~ P°,''~1011s ~ccu.pées est uue perte tique, môme en celle venotle du <Ttsu, I - l'eut-un par oxernple afo~· à ls­
dire que la Yougoslavie eu tant qu'E- 11pparetls que nous remarquons u1·- f,1c1lr a iépare1 a.ec des troup3s com- !un gagner à lu Fraucu le JUIÎ rnun- t.wuul de noun1lles 111ùusti·ws ~ l'eut­
tat. !orme une communauté politique tuelleme1tt dàns les magusms de \on- m~ les vôtres. Le grand résultat moral tant tlu II m11l1ards do fraucs. 

to sont chers au noint qu'tl u'e~t va~ bnllammentobt.enu demeure mtact. l"l"ti'·ul ut les autres 11lles tl'his- un 1iroi'et do rcl>oisoment 1iour une très élovée, et qu'on peut a\otr une r , "u u ç 

foi enti~re et complète dans lus paro- possible que ll!ut le monde sou, JJr?- !I('ureux et f1e1· de combattre à vos totre et <l'art tic '1'un1uw peuve111 région afr1catuo. 
les du ::>ouverain yougolave et des dt- cure. Les dr01ts de douanu clovPs côtl-s. JO \OUS pt•to, mon chor général, espérer avec co11f1a11ce qu'ellm; rucu- - li faut au moi11H 2uOO ans lui fit 
rigeanls politiques qui entourent cette jouent un rôle dans cette charte. Hé d'.ugrécr l'exprossion de ma hau~e con- vront aussi Ja part 1iu'PllOo mentent. obsener en !'iant Io spéc1al1ste, pour 
figure "respectable. . du1re ces drl!1ts serait une mesuro ca-1 s1dérat1on et d11 tous mes sentunents D'aucuns pcu1·ent croire que eu so11t reaitscr co projet. 

Nous ne \'OUlons pas susciter les pable de faire baisser les prix; les les meilleurs. là, des pro1u10 eh1mf.nquo,;. t.111'011 nous \'ramwnt, n•partit importu1·bablc-
doutes de nos \·oisins les ilulgaros en revenus enemss~s de ce chef par les VOY\'ODE MIL:ICH pormouo seulement de dtrn quu noUb ment le maréchal; dans ce cas, nous 
dl·sant tiue la Yougoslavie est l'un des douanes ne ba:s.eraurnt pas, étant 

1 1 1 11 d .1 1 ,
0

. sommes anin1é• d'une 101 lHUo foi tu 11'avu11s pas do temvs ù perdre. li faut . l' t t d I .. a SPcOn1 e e re l}Ue repro u1 e • 1or· l .1. !' d , plus forts apvuis du Pacte Balkantque. compcn'<·• par augmen a ton e a nale d'ltuha" cot adress6e Je 5 ••Pt•mbre WIS que lu doctrme qut \ uut <JU<l a ur- nous mottrn à œuuo tou1 o suite. 
On sait que sous J'mfluence de cer- vente. au 11<miral Mombell1 et parle uca •enument• l qute progresse rUJJtdc111c11t mats var ,Jamais l'a1lo du rurn n'aura la force 
t. b ·attons d'ordre privé, les I>'J.utre J>art il" a certains poull• ù'31unurauon. des. •o:dats ""rues "po.ur Io• clapes. do \Oler à une hauteur telle que l'é-
a1nes O ser\ ' J lieroD du Piave'· et <le la "reconua1ssan1JC j 1 l l L I' d 

Bulgares n'a l'aient pu a~hérer au vac: 1 important• à pré111lre eu conbtderauon ,1u"il• devront toujours nourrir à rogarù de•' Uu raco.tte que e marée ta iautty n<'!"gto humaine ne P~tsM) atte11~ .i·e ! 
te bal ka nique. Il s'avérait que parmi dans l'établtssement du t) pe do rtJ- frères d'arme• italien' du Iront oriental.. U\"illt preoento un JOUI" a Ull agrononw r ALlll Hll• KI 
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111aines plus tarJ, il rei:ut de Ncrnune un 1not 
du Ilâvre lui annonçant ~on oml>arquen1ent 
pour l'Amérique, il s'écria à travers ses Jar­
nte!-: : 

- Pauvre petite, ce 11'11st pas t.l'olle. lis l'au­
ront forcée à ~crire cela. 

XXIX 

Le d~"'orùre <le l'o1'('UJHltio11 avait atteint 
1'ap0gt.~~ c.le son in1n1orahté et les l'urcd dt!· 
génért!~ n'~taient pal! rareit qui en oncoura· 
i;eaient les excts les plus révoltant:,. l·n jour, 

• dan!I un tr~un\\·ay, Nej(let fut t~1nuin <.l'un in­
- .\utre1n~nt dit, vou~ \'ou<lriez rantrer t.91wnt attirt> plu~ 1lue ja1nais, :li.trio\\· pass:1 a 

r <·H.tcnt p11.rticullèren1cnt pénible ctui lui (it 
tn Ant•let1~rrl' \'ou& ntP paraissez avoir tout la chroni,1ue sc.a111l.1leuse de Pt~ra li par a " d r · une in1pre:,:-;1011 profonde. l~n solù:...t turc a1u· 
bonncmenl lfl niai du P•Y"'· longucrnenl Je ,\1rne J1111son et u ses :uni-

. pull! dPs deux ja1nbe~ e~:-;ayait à grand 1peine, 
C'eAt poi;Jsi'-Je, i·e n'en <lidconvien!ll pal'l. lier", deR Sa1ni bey et de Lrila toujours en 

v ~ en se trainant à tra\·erj la voiturl' encon1· 
Voila ùêJÏi :Jan~ que 1·e sut!'l ici et t.1ue Je n'al Italie, eufi:-: du dcpart de Xer111ine nvec Fanny 

1 1 ùrée d~ gae:-ncr la plate-for1uc avant, llUanJ 
Pas revu 1~~ 1ni<>ns. J'ai la nostag1e tle llB- )loore. La disparition ro1nnncsqur te a 

1 1, une jeunt' levantine acco1npagnée d'un orfiricr 
ions hutniùes ùe notre jnrJin, ùu 1nouve- jeune fille était l'évène1ncnt t. u Jour. eut-

1 

. . · anll'lu1~ 111011ta à un arrèt. Ou l>out de sa ment ortlonné et IJ'fave des rul.!!!4 ùe notre ~tre <l'ailleurs, celui-ci aurait-li cté n101ns t1oc11· 
~ · l'l , ~ • · · Il' · cravache, l'ofricier fit signe à deux hununes arande citt.i. eauonncl s1 i~ro1ne sen l•ta1t a ce aprt'H 

• d <tui se lcvùrent aussitOt et tandiil que la - Pauvre Gérald, vou" com1nencPz à avoir· avoir pris conKé de ~es parents et e ses • 
Jeune fille H'avanvail en riant vers les places une aensil.>iht11. th! vieille fille A un ûge où le a1nis el KUrtout après avoir fait part de ses 

· " · d t ù t • le d devenues libres, un cri étouffé Je <loul~ur et 
111onde nou'"' par.1it trop petit pour cont~n1r projet~. mai~, sanl'.I ou e a11s a cra1n e 

1 • · t Il <l'a111roi:ibe 11'cle\'& ijUr !;Oil pa:-1suue. Elle a\•ait toutes 110-. ,. 5piratii>ll"'• vous rev~z 1n1..>tl•:?K· vou· es siens s oµpo~l'I' a tia l t!t'1s1on 1 e e • • 
tenitnl de~ een•lre'"' de Ja cheniluéu faini· était purûo à J'i111pro"·iste, Jaud le plu:3 grand ëcra.ié ùe f!.On talon unt' 1nain du n1ut lé. Sans 
li11.lfll. myst~re, sans u1lh11e en1porter avec elle ni se 1nontrer aucune1neut afrectée <le ce triste 
Cnnv~net que \'tJU:i n'êtes pll"I dan!4 un état linge ni vêtc1nentb. incident, elle se retourna au cri poussé et ùé-

normal. Peut-être p1>urrie1.·VOU!I voir utile· Le père <le Ncr1nine Je1ueurait .ahi1né dans v1sagc·aut ll'un regard ùur le 1nalheurt'UX à 
ment ,Jean Prade qui tait 1ncrveill~. Uit-011, un chagrin prv(ond1 ne pouyant se rendre ses picJs 
dans les cas c.le dtiaéquihl>re nerveux. à l'év1ùence et ad1nettre la pa:;~ion néfast1• - Co1n1uent p~ut-on avoir l'iùée de 1non· 

~lai• J,\r.kaon Read n'était guère di~po!ê à ùe sa fille pour l' . .\.méri•:ain~. Il accabln1t du ter dan~ un traul\\·ay quand on e:o;t dnn11 un 

·- Sil{'nC4", chien ! lui cria·t·C'llc. 
Rpe(~tatcur i111µuis~ant t.lc cette scène 01liPu· 

re, Nt.'j<let ~ent1t son cu•ur st• serrt•r f'OU.i 

l'insulte et il !Se r~tlnt pour nt• JJlli bondir HUI' 

la jeune fillo et la :-.crrcl' à la gorge. 

il!! 1·11 finiraient ao,·ec c•ett~ tourbe, avec C4~tte 

vourriture. :\lai!; quand 1 Dnnd un n1oi~. 

dant> un nu 't A n1oins que ... non, il ne pouvait 
a<ln1ettre 4ue cela ne fût ja1nnis. Co1nn1c un 
croyant qui ne ccr>sr <l'e::1p01.·tn• en son Oieu, 
:-;;ejdet ne t.·e~i'iait ll'e~pt~t·er en l'Anatolie. Et 
son e1;po1r t~tatt ùevenu enrore vlu~ irrésh1ti· 
Oie depuis la victoir._, de la Hakkaria. Chaque 
jour, co1111ne un n1ur1nure confu:-1, lui parve­
naient ùe!-t bruits unpr~l'i.i ù'offeo~ive K"+'né· 
raie. Certa1119 aff1r111aient mèn1e ttue tout 
serait li11u1dG avant la fin de J't."·té. A Ct!tte 
1a•n,..eP, t.Je,·aut ses yeu~ !-iUrg1::1~n1t un hori-
2on TOUK"~ de feu el ùe sani.:. U'al>ortl l'OUl('ur 
tl'uurure, pale et à peine perceptil>le, il ~~ 
prt;cisa1t pt.Hl à peu et (111it11\ait par encerclt!r 
la ville cou1n11! une ceintu1·e art.lente. Alors, 
eetlc Go111orrhe u10Jerne, lén1oin de isa dé 
chêance et cnu:!le de ttes ~ufrra1u•e1:1, prena1 
f\!ll ùe toute purt el crêpita1t danli un i111111JU· 
se l>ra:-;ier, oi:t uucun l'Ouµable n'avait le 
te1np~ <l'éèhupper uuJC flan11uos t.le\'astutr1cc~ 

Il allait al>:->orl..H~ dan~ 1:1011 rCve U~ ve11~ean-
1•c, les poina.cli serre:;, grinçant <les ûents, 
sans rie11 vutr <lc\·ant hu. 'fout à couv Ull.ti 
lllWll vosée &ur i;Oll ~pauJo le fit retourner, 

- Tiens, Dj1i111il, cun1ment \'fis·tu ? 
Je rentre d'Angora il y a deux JOUrd. 

Lt· vii:irtge l>rou:té sous le kalpak c.l'udlrakan 
vr1~. Dj~1nil lui :,our1ait et il y .avwt un pr<r 
funù or~ucil Jans l'uc.:èenL Je »a voix lion· 
\PUX, Xejdet baisu;a la t1~te. 

- (,JuelJes nouvelle!' '( 

on assurer à la ville l'afflux de l'argent 
du dehors en mettant à profit sa situa­
tion géograph1t1ue, ses plages, ses vil­
légiatures ses "1tes et sos monumen1s 
historiqu('S ~ 

.Je ne tiens pas ù trop allonger la 
série de ces questions. Ve même mou 
but n'est pas do soutenir une thèse 
détermmee ou de prtico111ser telle for­
me d'activité de préférence à telle 
autre. 

En revanche, je demeure pertinem­
ment convaincu que tant que l'on ni. 
se placera pas sur le terrain nette­
ment déhtmté par les questions préci­
ses énumérées ci-haut. 11 sera unpos­
sible d'11Hstaurer à Istanbul, et par 
\'Ote de conséquence dana aucune ville 
une administration municipale dans 
toute l'acception du terme.Tant qu'elles 
ne remplissent pao ces conditions les 
administrations municipales ne peu­
\'ent intenonir dans aucun domame 
d'une façon concrète et efficace, en 
commençant par les afCaires les plus 
simples tdle que la réfection des rou­
tes jusqu'aux plus compltquées,comm11 
la 1 utto contre la cherté <.le vie et un 
tas d'autres queotions exigeant les 
plus vastes connaissances sc1entifi· 
ques. 

Je ne recommande à mes camarades 
de rechercher tout au moins ces qua­
lttés che2 les candidats au conseil de 
la ville auxquels tls accorderont leurs 
suffrages. 

Ne,et Ha.111 

La xxxi-C-onf érEncE 
lntErparlEmEntairE 

(.)in!~ de lt1 /tire paye) 

égyptien pour marcher dans la voie du 
progrès social et de la réglementation 
du travail tracée par l'Union Interpar­
lementaire sont co11stamme11/ paralysés 
par les Capitulations qui subsistent en 
Egypte. La Cour Mixte a rejeté fa 
loi qui orynnisait le credit artisanal, 
pms elle a fait ec/1ec d l'ensemble de fa 
reglementation é/aboree par te gouou­
ne111e11t pour lutter contre l'a!cool1sme 
proleger la jeunesse et limiter les lieux 
de plaisir malsains. L'orateur 111siste 
donc owement pour que /'Union Inter­
parlementaire contribue à l'abolition du 
régime des Capitulations qui entrave 
tout proyres social en Egypte. 
. f'l•s parolrs ~nergiqui;>:i du dfilVl{uA l}grp­

tu•n, vivement npplaut.lies par la plupart del'> 
auditeurs, prvdu1~ent nnf' vhre !'lf'O~Rtion. On 
r~111arqu~ 4ue lei; Jél~e:11és anglais ont quitté 
la salle,~ de façon peut-être fortuite, au mo 
1nent ou :\toham1n~d IJ:isan hBy prenait 1a 
parole 

. Heur~ux pays !, .. 
Apn~:s un expo.!'e de :\1. fh·rg111.tu ~uè.Ct'), 

on entenù ll. Xasscry (Per~e). 

L'oralour appi·en1J :\ l'assl'mblt'e que 
le chi1mage e•t i11co1111u on l'erse pour 
la ~tmplu raison quo le pays est en 
plem développemunt inàustriel Toute 
la main-d'œuvre est absorbi\e par la 
constructton de ponts, d~ routos et 
de ports. Au demctu·ant, l'orateur es­
time que le l'11ù111age, en soi, est mé\'i­
iaule ut 11 ue tous les rnmèdes en visa­
gés S?nt l'hi111fr1t111t•• ... 

Apr~i, u·1u (lf>r111l>rt'.' intt'r\'Ontion Je M. 
Debtik1 et 11/lf> :1utre de ~1. I>ello, on paa:,e 
au vote de:-1 arnenrlc1neuts. 

L'assemblée \"Oh;, tour à tour. le~ 
deux u111Hndoments p1·oposés par ~L. 
llellsky, culut de .\1. lli•n Riley et ce­
lm <.le M. Pella ; cPlui proposé par ~1. 
<ieorgesco oot renvnyc à la commis­
ston. Lo premier aniendement de ~l­
l'lnchoen e•t adopt~ par 25 voix contre 
12 ; le second est r<>pousstl. 

La Turquie démocratique 
La sôanee s'achè\'e t'l 15 heurci après 

un remarquable dtscourd de Halil bey 
(Turquie). L'orateur démontre que 
l'autorité de son Urane! Chef et le ré­
g1111e ferme qu'il a in•titué en Turquie 
n'allèrent aucuno de3 garanties démo­
c1·atiquos qui sont l'honneur de la 
Turquto moderne. Ce régime tient le 
pays à l'écart des dangereux essais 
qutJ font certainspeuvles on vue d'rns­
taurer un nou\•el orctro politique et 
économique. 

fla/JI b~y 11e 1•01/ paj Je /"11de1nenl roltde ,.,ur 
111 t ll•1ltJat1"n hor't de la /1berll, la di1n0tra/1e 
el /~ re,pe't de /'1n1/1at1ve 1ndu•1duelle. 

'fu ~·errud, celn va ullL~r beaucoup plu1t 
vit~ tiue tu ne pen~eP. i duos un 1noh1, peut· 
t}tr~ 1n~rne dans qui111.t'I jours, nous seron1 
U1en prè~ d'iri. 11 suffît tle .,ercer le front en• 
11c1ni, entre 1':ski-Chéhlr et Arion~Kara-Jlis· 

sar. Et aprèH, à la grâce de Dieu. 
)lais Nej<let voulait <.les précisiona, des dë· 

tails et il aecal.>lait son a1ni de questlona. 
Sans lil'en aparcevu1r, ils llvaient fait toute la 
route de Béchtktnche à Aruaoutkeuy. 

- Si l'on se rl'poj;\ait un peu ? proposa 
Djémil Kia1ni. 

S'arrêtant f'UI' le l{Uai, ils. entrèrent dans un 
étal>lis~e1nent uli~reHtauraut, 1ni-t.~abaret au~ 

111urt:1 lourde111ent chargés ùc glaces. Il était 
fréqucntt! par une l'!ic>nt~le un peu pnrticulière, 
1na1t:1 Nejtlet, tout à t<On rêve, t1e1nl>lait avoir 
ver<lu la notion du tnonde qui l'entourait. 
CJuaHt à Djé1nil, lud coinii les plus hu1nblel' 
de 8ta1nboul, lui pnraissaien,, après !'Anatolie, 
CXceptionneJle11lCllt IUXUf'UX. $~u},1nent le cou· 
tact 1le!oi Roltlats étrangers et <let> Grecs, dont H 
était dl•shabituô, lui cauRait une impressio.1 
étrange ùe n1nlaise. Accouturné à ne plua \'i~ 
vre qu'au 1n11ieu Je '!'ures, il éprouvait sou ... 
ùain co1111ue une sortu do Jépay11ement, qu'ac ... 
centuait encore.un sentiment Je répulsion phy ... 
t>Î4.ue, à cùtoyer ceux-là qui là·bal eon1l>at'"' 
tnient le!i ~iens. 

(a suivre) 

plaisantPr. poiJs ùe liel!I n1aléd1etiunlt les utis!:ionuaires par~il état~ H'exclatua-t-elle preac1ue U\'Cc 1.·0-
Il laissa son C3111arade parler ü son ai::ie vrota:;itants qui, il n'en ùoutllit pa~. lut avaient lt·rt'I. 

sana nu!ine faire un effort pour s'associer à ravi s1>n enfant pour la con11uérir à leu1· re- Et comme l'autre ball>utiait quelques rnots 
IR conversation. Après avoir exalté la vie lig1on. Rien ne put jan1ai~ tbranler à cet d'une vuix treutblante, com1ne pour 1'excu· 
d'aventures, ver• laquelle il 11e aeot.Wt main~ éaard 111a conviction et loraque, quelque& se.. ser : 

Une i:oucur f1·oidc verla .1 son l'ruut, tan·lis 
que Hei:; poingl:i souùa111 c•r1:-;pt•:-t se tlt·tc11dai1·nt 
et que ùcs lar1nes en\·ul11s11a1cnt Kew yeux. ln· 
capable de ùe1npun:r plu~ !1111pte1up:1 tluu~ 

cette at1nobphl!rè it·rl'S)11ral.llt•, il gajlna la pla­
tefor111e et en plt·1ne 111arche saut .1 baM du 
trani\\ay; pu1:-; il tic 1nit ù err~r devant lui 
courbf t>ous une doul1.·ur poignante. (Juan<l 
ùonc finirait cette t!pr~uve 'f Var n'ctait-il pa:-; 
se1nblaùle a ce malheureux Y l'n~ (illt! iiu­
prudrnte, cruelle et eflro11t(-c1 t1wur <le cello 
qui venait de le r~,·oltcr i1 1'i11~tant 1 ne l'a­
vait-etlc 1n1i:; in~ultl·, ra11lé 1 Ualout.•, t'lle au!S~I 
au 1.>r,1!i <l 1u11 ol flt'icr lu 1 tann1111u• ., 11 eut 
voulu crie1· au HOldat ùh~M.'H! 1·1'ou~ so111-
111es !rèreb et je p.\rtail' ton 1nut11cur. )lai~ 

c'utit Ùlill!i 111011 li llU. llUC JC 1 uis attu111t et 1118 

JllUtilation n'a 1nihn0 Vll:i J OXCU!-4tt ù'1·trl1 jllO~ 

rieuse conuna la tiennl! !• A lllèlliUl'O c1u'1l fie 
Juia:,.1it tntra1uer par sa pc1HlP1', llll reuou­
\eau de colère le K'llgu:ut tout eutier coutru 
Laila, contre cette ville oü 11 vivait, contre 
tui-n1è1ne. Jusqu'à quan1l tout t·1• qu'il y avait 
de beau, de noble et ùu 1-{encrcu. alhut-1l t•tre 
sali Pl sub1ner11:"1! V·lr le \"lt't' ~t l'11upur ·lé '{ 
Descenùant en tu1-1nt;n1t11 11 ress~11la1t cruelle· 
nient l'hunuliution de son i111pu1S!i&uce t!'t, 
t•orn111e toujour:, danl'.I tted uiou,·c1nents de rt!· 
volte int~rieure, 11 pen~41.it a l',\.natohc. C'é· 
tait chez lui une (a~on d'espérer en la justice 
hnmanente et de l'appeler Je toute~ ~ed tor­
celi. 1rn jour certainemtint HM vienùraivut et 

Emporté par son cnthou1-uas1111!, l'autra lui 
raconta longue1ucnt Je:1 Ût.lrniers 6véne1nents. 
Ce n'était plut un espoir, n1aiw Oieo uue cer· 1 
titude. 

Sahlbi: O. Primi 
Umuml ne~rlyatln mOdOrlt: 

Abdül Vehab 

Zellitch Bi raderlcr Matbulli 


